
abonnement.
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! La position financière à Ottawa 
est toujours la même. Il y a abon
dance de capitaux pour toutes 
demandes légitime à 7, 7$ et 8„;o 
selou date et signatures. Les trai
tes sur Londres se cotent à 4.82J 

i pour 60 jours et 4.864 à vue.

Ottawa et 11 till, 12 Janvier 1884' f '
are Bonaventnre, de Mont- 
dc fer Grand Tronc. Ver- 
trams du chemin de fer 

dont les ligues s’étendent 
maritimes, et aux vi les de 
, Troy, Albany, et New-

COURRIER

>, Nov. 1383, les trains cir- Monseigneur Taché est en ce 
moment à Ottawa.Montréal.

GAIN DE CAUSE

L'Evènement suggère la nomina
tion de deux commissaires, l’un 
anglais, l’autre français, pou; 
représenter la province de Québec 
à l’Exposition d Edimbourg

La ville d'Ottawa vient de gagner 
son procès avec la compagnie du 
chemin de fer Canada et At antique. 
Nos lecteurs se rappellent que la 
ville avait souscrit un bonus de 
6100,000 à cett° compagnie, et 
qu’elle avait ensuite refusé de payer 
parc., que la compagnie n’avait pas 
rempli ses engagements avec la 
ville, dans le temps voulu. La 
cause a été jugée à Toronto par 
Son Honneur le juge Proud fool.

i. Arr. A Ottaw 
12.20 J>.m.

Hissage re se rend nt dir 
sms changement de chars 
ndépend minent de tous les 
and Tronc.
it Ottawa à 8 heures da

Toi onto et tontes les 
ires qui arr.ve à Toronto 

Le train partant d’Ot- <- • 
j raccorde à la Station / 
ntréal avec l’express de 
ont Central arrivant à 
p.m., Burlington 12.10 *
1.00 a.m., White River 

a., Concord 5.35 a.m., 
rashun 6.55 a.m., 

ton 8.30 a.m. 
à Nashua avec les 

iter, Providence et tous 
Y. & N. E. R. R’s.

. de Montréal à 8.45 du 't. 
avec l’express de nuit I

t New-York viâ Spring- ■
on vid Lowell à 7.00 p.m., m 
)0 p.m. et New- 
t à Montréal à .

Goteau avec le

Nous apprenons que le gouver
nement Mousseau vient de nommer 
M. le Dr Fortin, ex député de Mout- 
magny, inspecteur de colonisaton, 
en remplacement de M. Hurteau, 
député de l'Assomption.L 4

il y aura dîner officiel à Rideau 
Hall, jeudi prochain, 17 janvier. 
Des invitations ont été adressées , 
aux ministres de la Couronne, à u i 
certain nombre de sénateurs, de 
députés, et d’officiers militaires.

ÇA DEVIENT PIQUANT!i

La question du choix des livres 
d’écoles a soulevé toute une tem
pête dans Ontario. Il n’y a que la 
presse ministérielle servile qui dé
fend M. G. W. Ross Les journaux 
indépendants, plutôt sympathiques 
qu'hostiles aj ministère de M. 
Mowat, n’hésitent pas à dire que le 
nouv. au ministèle de l’éducation a 
fuit un faux pas. Voilà certes un 
debut qui devra inspirer bien des 
craintes aux amis de M. Ross.

Le Mail a entrepris de démontrer 
que la maison de publicité Nelson, 
de Glasgow, a imposé le choix de 
ses livres, pour se dédommager des 
pertes que lui font subir ses $200,- 
000 d’actio s dans le Globe. Notre 
confrère va même jusqu’à dire qut* 
la retraite forcée de M Gordon 
Brown serait l'œuvre de la même 
maison Nelson, qui aurait lait cette 
“ concession” à M B'ake 11 parait 
que le chef libéral ne trouvait pas 
un instrument asst z docile dans la 
personne de l’ex directeur de l’or
gane grit. Toutes O'S révélations 
ne ma quent pas de piquant, on en 
conv.endra.*

Et l’on nous è i promt t davantage. 
Il est clair que la prochaine session 
nu manquera pas de gaulé. Un 
vrai carnaval, quoi ! !

’REMERE CLASSE 9 '<EUFS EN ACIER
le Sud et l’est changent de 
venture .i ' ontréal où leur 
sans frai 
occuper.
ué pour n’importe quel en-
t autre renseignement peu- 
i bureaux du Grand Tronc, 
fit des billets, rue Elgin, 
arrivée des trains sont 
cure du 75ème méridien M 
nce de trois minutes avec

La version anglaise du rapport 
du département dns Travaux Pu 
blics est imprimée et prête à être 
déposée sur le bureau de la Cham 
bre. La version française sera prête 
dans quelques jours.

s extra et sans que

Dans notre article d’hier sur Sir 
Richard Cartwright il faut lire : 
“ d’un aspirant premit r ministre 
iux abois” et non p. s “d’unpre 
mier ministre aux abois, ” dans 
l’avant dernier paragraphe.

D. G. LINSLEY,
Gérant.

i passagers. 
183. lan,

M. l’abbé Prudhomme, curé d-- 
Sainte Anne, vient d’être l’objet 
d’une marque de reconnaissance 
de la part des paroissiens irlandais 
de Sainte-Anne, pour la retraite 
qu’il leur a fait prêcher par 
le Rév. Père Bruwn, curé d Chel 
se a. Un certain nombre d’entre 
eux sont allés, hier soir, présenter 
à M. Prudhommeune adresse et un» 
bourse bien garnie.

e fer du Md
ARTIR DE
Septembre INS.'I.
u eront comme suit :

Malle. Exprès*

3.00 p.m lO.OOp.n 

9.50 p.m G.30 a.œ (f|
Uni dépêche de Québec nous 

annonce que l’honorab e M. Mous
seau, a donné, hier, sa démission 
comme premier ministre. L’hono
rable M. Masson a été appelé par 
Son Honneur le lieutenant-gouver
neur, et s’est rendu, hier soir, à 
Québec.

Il est superflu, sms doute, d’a 
jouter que le choix est excellent et 
donne pleine satisf ction à l’opinion 
publique. L’honorable M. Masson 
est l’homme de la situation, et il 
est à espérer qu’il réussira à rame
ner l’union et la bonne entente.

9.15a.m t0.00p.nr- 

4 05 p.m 6.30 a.m

LES FAILLITES DEPUIS 1877

L’agence commerciale Dun, Wi- 
man et Cie, nous renseigne sur la 
situation financière du pays en pu
bliant un état des faillites qui ont 
eu lieu depuis 1877. Nous allons 
les reproduire pour les conm nt r: 

Nombre.
1,892 $25.523 0U0

. 1,697 23,908.660 

. 1,902 29,347,600 

. 907 7.988,000
. 635 5,751,000
. 787 8,575 000
. 1,384 15.872,000

En 1878, so is le régi ne grit- 
rouge si vanté par l’opposition, le 
nombre des faillites s’, st donc élevé 
à 1,697, et le chiffre des dettes à 
$23,908,000, tandis qn’en 1883, il 
y eu a eu 1,384 faillites représeu 
tant un passif de $15,872,000—soit 
nne différence de 313 faillites et de 
$8,000,000 de dettes, en faveur de 
l’année 1883, tant décriée par les 
libres-échangistes.

La comparaison est encore plus 
favorable avec l’année 1879, alors 
que la dépression achevait de se 
faire sentir dans toute sa vigueur. 
Il suffit, pour s'eu convaincre, de 
jeter un coup d'œil sur le tableau 
ci-dessus. Ajoutons que les biens 
des faillis rapportèrent 50 pour

20 p.m

,00 a.m
vvwj

les Trains pour Passa#-«ar* , 
tiques Chars-Palais et Jes J 
égauts sur les Trains • e 1

limanche partent de Mont- .

roulent d’après l’heure utr

avec le chemin de 1er au 
le chemin de fer Canada

VER VL: Québec.
;s BILLETS: Nos. li
es, et à l’hôtel Windsoi.

Passif.Années.
1877
1878.
1879
1880.

Le tribunal n'a pas encore pro
noncé sur tous les points soulevés 
par la contestation de l’élection de 
Both well,mais nous saurons bientôt 
à quoi nous en tenir. En attendant 
constatons que le juge Gait a 
déclaré que rien ne prouvait que 
l'officier rapporteur dont M. Mills à 

dit tant de mai, eut agi avec partia
lité. Il est acquis au contraire que 
cet officier avait consulté un hom
me de loi avant de déclarer M. 
Hawkins élu.

Si les bulletins qui ne portent 
pas les initiales du sous-officier 
rapporteur sont élagués, la majorité 
de M. Hawkins sera de 15. Dans 
le contraire, M. Mills l’emporterai^ 
par 9 voix de majorité. H se peut

1881
1882.
1883

3-à-vis l’hôtel Saint-Louis» 
A. DAVIS,

Surintendant*
te

Inventeurs 1
soils & Cie.:
: Brevett (T Invent ir». 
Fabrique, Marques 

tierce et de Bois 
«rrespondante aux Etats- 
iterre et en France. ;i
ISOLLE & Cie., ».

Chambre Victoria, lj 
ureau des Brevets, M 

OTTAWA, Out. ^
sT aussi que la cour déclare le siège 
| ■ . vacant, à cause des irrégularités

qui entachent l’élection.

LE CANADA ANNONCES

Première insertion, par ligne-.*90.10
Tous les jours ............
Trois lois par semaine.
Une fois la semaine ... ...
A long terme, coaditiwe entitles

0.03
0.06
O.OS

,T OTTRISr A.L QUOTIDIEN

PAS DK HlMBlti !cent en 1879, et 56 pour cent en 
1883.

En 1878, la moyenne du passif 
des faillis était de $14,000 ; en 1870 
de $15,400, et en 1883 de $11,400 
seulement

FUMEZ 
LES CIG 1RES

La Valeria continue d’obérer des cures 
étonnantes. C'est incontestablement le 
meilleur remède connu pour empêcher la 
chute des cheveux ou les faire repousser.

Le dernier témoignage, spontané comme 
tous ceux qui ont déjà été publié-, vient 
d'ê re expédié à MM. a violette et Nelsoi, 
p ha macivns de Montréal, et agents en gros 
de cette preparation. Il est de M Giroua d, 
ex-député de Keut, Nouveau.Brunswick. 
Le voici.

CABLEVoici comment se répartissent ces 
faillites dans les différentes pro
vinces :
Provinces.
Ontario...............
Quebec..............
Nouv.- Ecosse...
N’iv. Brunswick.
Te rie neuve.......
lie du Princt-

Edouard.........
Manitoba.............

ET
Bouctouche, N.B-, 4 janvier 1884.Faillites. Passif.

507 $ 4,000,060 
438 6,400,000

89 1,068,'00
47 747,000

5 48,000

5 40,000
223 2,869 000

FIT mi
MM. Laviolette et Nelson, 

Pharmacie
Mo uréal. i1884 JANVIER 1884Auriez-vous la bonté de m’env 

12 boîtes de la Vaj.skia. J'en ai f 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux sont repoussés très épais Plu 
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m'a donné une nouvelle chevelure 
désirent en faire l'expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Vai

fait
U JJGRANDE

MANL'FAüTUHÉS PARVENTE1,384 $15.872,000 
Manitoba qui ne figurait pas 

dans les rapports Je 1878 et 1879- - 
ce qui est bon à noter—en iusti 
tuant une comparaison, en a p us 
que sa part Cette province vient 
sur la liste immédiatement après 
Ontario et,Québ.c, ce que ne jus 
liftent ni sa population, ni sa 
richesse, mais ce qu’explique la 
fièvre du commerce et de la spécu
lation qui a fait tant de victimes 
là-bas.

Total
Votre tout dévoué,

G. A. Giroüard,
Ex-député de Kent. S. DAVIS & FILS

BÏÏIIEIL.

AIMENT (0MPTANT
Avai t de prendre l'inventaire.

La Valeria a déjà obtenu un débit im- 
Les commandes arrivent de tou-ment-e.

tes les part es du Canada et 'les Etats-i ms. 
Il n’y a pi as lieu de rester chauve avec 
une pareille découverte.

A vendre chez tous les pharmaciens.

5 LIEN S A ION MiVICHt 5
ETOFFES A ROBES—703 pièces d'étof

fes A rob-*, achetés en job Les 
meilleures que nous ayons jamais eues.

COUVERTES—311 paires t our être ven
dues pour moins du coût de la ma
nufacture.

GILETS POUR DAME—160 gilets pour 
dame (un autre j. b), a moule prix.

TOILE A NAPPES—49 pièces venant 
d’ôtre reçues. La moins chère à 
Ottawa.

TAPIS—96 pièces qui doivent être vendues 
pendant le mois. Bon marché.

3 déc.

E. Va Z INAÇÀ BT L.À

BIJOLTIHK el II01tt 4Xa.lt
No. 536, Un», Sussex f

OTTAWA.
CADEAUX DE NOEL ET

DU JOUR DE L’A<
Assortira- nt com pif de Bagues,

Epingles, Boucle? d'oreilles. M 
en or et en argent

A MOITIÉ PRIX

L’honorable M. Chapleau sera de 
retour à Ot awa, lundi.

Le Journal de Bcauharuois, qui 
avait pour rédact ur-propriétaiie, 
M. F. R. Morissett1, a cessé d’exister.

Les négociations entre le go u ver 
nemeiil français et les Hovas ont 
échoué, en sorte que les hostilités 
à Madagascar vont être reprises.

Lorsque sir Leonard Tilley con 
seillait à nos marchands, à nos in
dustriels de ne pas trop impotter, 
de ne pas trop produire, il pré 
voyait que l’ambition pourrait créer 
plus tard de nouvelles ruines. Le 
commerce est aujourd’hui en éveil, 
et devra profiter de l’expérience 
qu’il vient d’acquérir une fois de 
plus. Il en profite déjà même, puis 
que la situation s’améliore tous les 
jours.

Le Shareholder, de Montréal, as
sure que les paiements se font de
puis quelque temps avec la régula
rité des meilleurs jours, et que la 
perspective n’a absolument rien 
d’alarmant. De son côé, le Herald 
d Montreal, une autorité en ma
tière de finance dit : “Au fait, il 
n’y a aucun doute que le Canada 
ne soit, en somme dans un état 
prospère, bien que certaines loca 
li és puissent souffrir de certaines 
embarras financiers.” Enfin, le 
Globe lui même déclarait tout der
nièrement encore que “ces faillites 
étaient dues au développement ex
agéré du commerce, causé par l’ex
cès d’importation et de production.”

Ann- nux

'go fait à ordre sous le plus 
délai ù dos prix modérés. 

AGENT pour ia célèbre montre WaltlBRYSvN, «IMAM & Co„
On considéré comme possible, 

probable même, une guerre ntre 
l’Angleterre et la Turquie, si cette 
dernière persiste à vouloir repren 
dre le Soudan à El-Mahdi.

B.
Nos. 152 et 154 ,

RUE SPARKS.
Porte voislm> du VAR1KTT MAI f.,

1er dec, 1 aiFourni ri;s
Nous apprenons avec regret la 

mort de madame Mélhot, épouse de 
M. F. X. O. Mélhot, député de Nico 
let, arrivée dimanche suir, à Saint 
Pierre-les-Bticquets.

Le conseil de ville d'Ottawa aura 
des nominations à faire lundi pro 
chain. 11 est question de la nomi 
nation de M. Ohateauv. rt comme 
audneur. Nous souhaitons que 
cette nouvelle se réalise.

Le major H ighes, du 65èine ba
taillon, est nommé major de briga
de à Montréal. Il succédera au 
lieutenant - colonel Lamontagne 
transféré à Ottawa. On sait que 
cest le major Taschereau de la 
Beau ce qui succède à Québfc au 
lieutenant - colonel DOrsonuen , 
promu à Saint-d'lberville.

Le public d’Ottawa et de ses environs es 
invité à venir examiner notre assovtimen 
contenant ce qu'il v a de plus 
de plus élégant en fait de

nouveau e

MAN TAUX LT D3LMANS,
en SeaiSKÎn et doublés en fourrures, pou 

dames.
Une spécialité de garnitures de fourr rcs, 

chons, Gants, Ci.apeaux, Casuuos et 
m ta nés 

Le plus bel 
Ottawa

assortiment qui 
awa, tians lequel on n’a que l'embarras 

du choix. Les prix sont toujours les plus 
bas, chez

U. L. COTEROBES DE BUFFLES !
ROBES DE BUFFLES 11 128, Rue Rideau.

Kept. 188nd DEPOT DE ROBES DE 
dans les salles d’encan de

laAllez au grai 
BUFFLES,

$SP«|. BCK'.BERRY, 29 RUE SPARKS,"®» ■un mi un sur
en face de l'hôtel Russell.

Grandes peaux de buffles de $G à $20, de 
de loupcervier, d’ours du nord et japonnais. 
Sur 33 peaux d’ours il m’en reste qu 
seulement, et j’ai vendu 150 peaux de Ioup- 

vier. Mes capots en pelleterie se vendent 
aussi très rapidement, car les prix sont très

Venez tous au grand dépôt de robes de 
buffles. Je puis vendre moins cher qu’aucun 
autre marchand peut acheter et mes prix 
sont au plus bas.

J. B. TAC.x BERRY,
Encanteur.

DE VA RIS

Ce célèbre remède gue it la dyapep 
les dénngommits d'estomac, les indigos 
lions, les vents, la Iule, l’engorgement du 
loie, la constipai on el les coliques.

Il régularise l’action du l'estomac el/le 
tous les organes digestifs.

Pris immédiatement après le rejias, à 
la dose d’une cuillerée à d -ssert, c’est le 
meilleur stimulant stomachique connu.

Pris à la dose d’un verre à vin le 
malin à jeun, c’est un purgatif sùr e 
agréable, dont l’effet se fait sentir sans 
malaise et sans douleur, et qui u’em,>ôche 
pas de vaquer aux occupations ordinaires.

En vente chez tous les droguistes.
Dépôts on gr js à Montreal :

MM. HYMAN, SUNS & Ci.
MM. KERRY, WaTSDN à Co.
MM L. SUGDEN, EVANS à Co

20 nov. 1882—la.

L’ORPHELINAT SAINT- 
JOSEPHLa liste des faillites chez nos voi

sins, est la plus forte depuis 1878, 
comme l’atteste le tableau suivant :

Nombre. Passif. 
8,772 $190,669,000 

10.478 234,3'3,000 
6.058 98 149,000
4,735 65,752,000
5.582 81.155,000

1882................... 6.738 101,547,000
9,184 172,3 j0,000.

C'est donc une augmentation de 
36 pour cent si l’on compare le 
nombre de 1882 à celui de 1883, et 
de $70,000,000 dans le montant du 
passif. La moyenne d-s dettes des 
marchands américains qui était de 
$15,000 eu 1882, s’est élevée, l’an 
dernier à $18,700 • De même qu’en 
1882, un seul maiirhaud sur 122 
avait déposé son bilan, tandis que, 
l’an dernier, la proportion était de 
1 à 94.

Les mêmes causes ont amené les 
mêmes résultats. Mais encore une 
fois, 1& prudence s’affirme et les 
affaires vont reprendre leur cours.

Nos lecteurs ont dû voir dans 
nos colonnes, depuis quelques jours, 
l’avis d’une réunion des membres 
protecteurs de l’Orphelinat Saint- 
J iseph qui doit avoir lieu, demain, 
à quitre heures, à l’Orphelinat, rue 
Sussex. Non seulement les mem
bres protecteurs actuels mais tous 
les citoyens Canadiens-français 
d Ottawa en général sont invités à 
assister à cette assemblée.

Nos concitoyens doivent se faire 
un point d’honneur de maintenir 
l’Orphelinat Saint Joseph sur un 
pied aussi florissant que l’Orpheli 
uat Saint-Patrice. Si cette consi
dération n’était pas suffisante, nous 
ajouterions que l’obligation de 
faire la charité existe toujours. Ve 
n ms t n ai le aux orphelins et ce 
-pi ; t-ims l i ou., pour eux nous se 
ra rendit au centuple. La cnurite 
n’a jamais appauvri personne, et 
qui donne aux pauvres, prêle à Di

1877
18.78
1879 .
1880. SOCIETE1881

Le D- DUHAMEL étant obligé défaire 
une ab-ence de de» x mois pour remplir 
ses devoirs parlementaires, a induit le 
Dr F. W Church, d’Aylmer, je':ne méde
cin déjà avantag ut-ement connu dans !•- 
district d’Utia» a, à se joindre à lui, pour 
la pharmacie et la pratique de la profes
sion médicale, fusqu'à ce jour le Dr 
Duhamel ne s’est j as occupé activ. ment 
de la pratique de sa profession ; mais, dè* 
aujourd hui, on peu requérir ses services 
ainsi que ceux du Dr Church, le jour et la 
nuit Ils serout en élit de répondre à 
l’appel îles malades dans la cit- d j Hull 
et es e.avirons.

La pliairnac.e vu être augmentée consi
dérablement, de sorte que le public y 
trouvera tout ce qu’il faut, à très pas prix
No 230, rue Principale, Hull

Près du nouveau bureau de poste.
Hull, 3 janvier 1884

1883

VIEUX DJE 54 ANS

L’Elixir

Végétal Balsamique

Y H. DOWNSru .

A subi use épreuve de CINQUANTE- 
QUATRE ANS, et a été reconnu comme le 
meilleur remède contre les

THEATRE A 10 Cte.

Le programme de la semaine pro
chaine à l’Institut Canadien sera Je 
plus beau qui ait été offert jusqu’ici. 
Les s^rvic^s de M. Thetireur, Fred 
Roberts el Delle M bels Myrtle ont 
ete letenus. De plus, hirt nou
veaux at teura arriveront lundi ma 
tin de New York. Il aura donc 
salle comble tous les jours de la 
semaine.

lm

Rhume», ta Toux, la Coqne- 
luche el toute» le* maladie# 

de# Poumons.AVIS PUPLIC est donné par le présent 
,a’une demande sera faite au Parlement, à 
sa prochaine session, pour obtenir un actv 
constituant la Compagnie du chemin dt 
fer de Vaudreuil et Prescott

PRIX

U et», et *1.00 la Bouteille.

VENDU PARTOUT, et par
O. O. DACIBR, Ottawa.

Nous sympathisons la douleur 
de M, E zéar Bédard, proie au 
Courrier du Canada, frappé dans s< g 
affrétions les plus chères, par la 
mort de son épouse.

LACOSTE, GLOBENSKY, BÎSAILLON k 
BROSiEAU, 

Avocats des requérants. 
Montréal, 14 novembre 1883. Unal la*

__________

NTRE .

LA SOtlÉTÉ DK PUBLICITÉ, PropriétaireET MONTREAL “RELIGION ET PATRIE” F. MflFFKT, Secrétaire de la réduction et administrateur
points à l’est,

.

f

.

4*

Ottawa et Hull, Samedi, 12 Janvier 1884 No. 106e année
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LE CANADA, 12 Janvier 1884

TEMOIGNAGE CONVAINCANTUne heureuse idée—En ces temps 
froid» il est bon que nous avertis
sions ceux de nos lec eurs qui ont 
occasion de se rendre à la gare du 
Pacifique, soit pour aller recon 
duire ou pour aller recevoir d**s 
amis et connaissances, qu’il est de 
leur plus grand intérêt de ne pas 
oublier de faire visite au magnifi
que restaurant situé en face de la ga
re Union et qui a pour enseigne un 
Iroquois. Ce restaurant continu à 
être sous l’hobile direction de M. G. 
G ration, propriétaire et de M. John 
Paré, gérant. Les liqueurs, cigares, 
etc.,y sont toujours de première qua
lité.

3 • divoro.es, 2 ; Eglise méthodiste, 
I ; chambre de commerce, 1 ; 
orangistes, 1 j municipalités, 2 ; 
cable transatlantique, 1 ; lélégra-

FET7IAVIS IMPORTANT
Je me suis démis l’épaule à la suit 

d’une chute, le 5 octobre 1881. Les do 
leurs fuient appelés mais ne purent r» 
mettre mon bras à son état naturel. Aj r*^ 
121 jo irs de soullra ;ces atroces, j’allai à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, 
médecin réussit à me re r etire le bra? ei 
position, mais les nerfs étaient tellemei 
contractés que je ne p uvais plus que plit 
mon bras à ang e droit. Les nerls p* 
raissaient être en lil d’acier 
tous les remèdes ordina res, 
du vinaigre, du Brandy et le l’ainiOt 
mais sans aucun effet marqué. No> 
avions une petite quantité de votre ainic 
» t liniment d huile. C’est le remède qui i 
donné les mei leurs résuli 'ts. Je n< 'a 
trouvé que dans une phar n- fie et en petit' 
quantité, et ayant dema- aux pharuic 

pourquoi ils ne garuaient pus r e it 
; “ Eh bien, me répond roul-ils, ..ol 
vions pas que ce remède avail au 

” l.s ont été tellement Si

abonnés voudron bien se 
l’abonnement est 

nous fai-
Nos

rappeler que
S^mlse^Snteirant’on no,, 
évite les frais et l’ennui de la mise 
en collection. En nous nvoyan une 

s abonne pour quatre

FAUTEplie, 1 ; pont (Niagara), 1 : coin pu 
gnie de construction, 1 ; bassin de 
radoub. 1—34.

Québ c — Chemins de fer, 9 ; 
ponts, 2 ; téléphone, 1 ; assurance,

; églises, Ottawa et Vonuac, 2 — 14.
Nouvelle-Brosse—-Assurance, 5 ; 

compagnié'de vapeurs, 1—6.
Nouveau-Uruuswick — Banque, 

1 ; chemin de fer, 1—2.
Manitoba—Chemins de fer, 9 ; 

navigati ,n, 1 ; banques, 3 ; colon! 
sation, ! ; église, 1—15.

Colombie Anglaise—Banque, 1.
Prise au mol—Un incident qui 

s’est produit à l’hôtel Albion, à 
Montréal, durant l’incendie de la 
fabrique Davis, prouve qu’il se 
nasse encore des scènes de roman 
Nous en tai sons tontifois la res 
ponsabilité à notre confrère de la 
Gazelle.

Un pompier, j une et joli garçon, 
était entré à l’hôtel pour prendre 
une tasse de café, mais ses habits 
étaient tellement raidis par la gelée 
qu’il ne pouvait lever les bras pour 
boire.

litre des jeunes tilles employées 
dans l'hôtel, remarquant son ein 
barras, olîrit de tenir la lasse pen
dant qu’il buvait

11 s’en suivit une conversation 
intéressante durant laquelle, la 
jeune fille, se rappelant que nous 
sommes dans l’année bissextile, pro
posa le mariage au jeune pompiei 
qui la prit au mot, et la cérémonn 
aura lieu prochainement.

»TOUS LESpiastre on 
mois.

Nous avons
I UEIIXII; (’appliqua 

île l’alcool e"fait des arrange 
merits avec la Minerve, en vertu 
desquels ceux qui désirent re 
cevoir la Minerve et le Canada. 
éditions de chaque jour, pour 
ront s’abonner à ces journaux 
moyennant $ti OU pai an [ y- 
d’avance, pourvu naturellement 
que les arrérages, s’il en ett,t 
soldés On peut s’adresser îndiffr ■ 
r minent à l’administration de mi 

, de l’autre ueces deux journaux. 
Nous pouvons en outre faire par

venir l’édition littéraire de la Mi 
m ve tous ceux qui ajouteront hU 

•intion au Canada.

r

THES tŒUVRES Sosthêne re 
ge et les deu$ 
rets d’assier, r 
se rapidemei'l 

Blaireau se 
de la route et 
un regard den 
lait son profi 
l’humanité.

—Voilà uni 
murmura-t-il.

Et un petit 
ta entre ses gr

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortim nt de viau 
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la 11 v; e, livrées à domi
cile, M. Duhamel remetcie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général d 
qu’on lui a acco dé jusqu'à ce jour. 
Une visite i st respectueusement 
sollicitée.

Atv.v—i’uur le mal de dents, les 
brûlure-, les coupures et le rhuma 
tisme, i vez vous du Pain Killer 
de Dav.s 
nue autre colonne.

Sont réduits de 25, 30 
et 35 pour cent pour 
un mois seulement

Ne manque* pas celte occasion

tant de valeur, 
tisfaits île mon témoignage que depuis't 
en ont acheté et en ont vendu des tuai 
lités. Mais comme je ne pouvais attendri 
vu que l’on pariait déjà de me mettre sou 
l’influence de l’Ether pour operer sur mo 
bras et détendre les nerfs. J’ai piéféi- 
vous écrire immédiatement pour vous •>» 
mander de menvoyer six bouteilles, <r.a 
avant que la seconde fut épuisée, les .ort 
étaient détendus et je pouvais me sor. 
de mon bras avéc facilité et sans dov.iet.

Permettez moi de vous dire que ..0' 
nous servons habituellement devote ar 
nica et liniment d’huile comme mmè" 
pour les brûlures, écorchures, entorse, 
maux de reins et en général pour i.til 
les maladie? externes et cela av< t ''t 
meilleures résultats qu’aucun remè ’e i 
peut donner. Mr n médecin donne svn e. 
livre approbation j ce remède.

Votre tout dévoué,
Rkvd. L). Goohuk,

1‘embroke, N. H.

DE

A
l’eaco u rarement

Oscar McDonell,
EPICIER ET MARCHAND BE VINS

r* iLA VILLE ET LA PROVINCEII

Pas de humbug—Encore un
en faveur de la

no u
Voyez l’annonce dansv^au témoignage 

Valeria. Qu’on lise la lettre du M. 
Girouard, dans laquelle l’ex déput 
de Kent, reconnaît que cette inesti 
mable préparation lui a rendu la 
chevelure qu’il avait perdue. Avec 
une pareille découverte il n’y a 
plus lieu de rester chauve. Avis a 
tous les intéressés.

A ce sujet, il est bon que nous 
prémunissions ceux qui font usage 
de la Valeria contre la disposition 
générale à en employer plus que la 
direction l’indique. Il est absolu 
ment nécessaire de se conformer 
stiietement aux directions. L’excès 
est nuisible.

101, Rue RIDE A ü,
LA CHAMBRE

OTTA WA. Il était jour 
entra dans le 
par la grille d 

Le soleil c<

Ai i* important aux liâmes
ù’Otti.wa et ties environs.

MM. D Chisholm et Cie, ont ré
duit leurs chapeaux, nuages, man 
teaux, châles, pardessus, au prix 
coûtant, et toutes les autres mar
chandises en magisin réduites de 
dix pourcent, dans le but de vendre 
autant que possib e de leurs mar 
char.dises d’hiver avant que les 
nouveaux effets du printemps arri
vent. Rappelez-vous de l’adresse : 
Magasin de modes de Lome,39 rue 
Sparks, la première maison du 
genre en gros.et en détail à Ottawa.

LES CA N ADIENS de L'OUEST*^ 

—Deux velmmee il 8, de 800 |. 

page*, are* 21 gravures—13.
cer ses rayon 
qu’il inondait 
était encore il 
fums de la i 
rie, couverte d 
lante. se mar 
couleurs de 
chant des oie 
bres et les hui 
les bourdounei 
les rumeurs 1 
sables du réx 
C’était un véri 

Madame de 
debout, aux aj 
dit le roulem 
sur le sable de 
courut au devi 
Elle entraîna x 
pendant que : 
des chevaux et 

Personne m 
ver. Sur l’ord 
Perny, lejardi 
faisaient un tri 
t rémité du par 
fermier n’était 

Solange fut 
une grande et 
il y avait un 
une jolie b :i c 

Madame de 
tiroirs et mont 
ce qui compo 
la layette d’un 

—Vous le 
tout ce qu’il a e 
vous l’arrange) 

L’enlant s’t 
commençait à 
petits yeux, et 
qui remuaien 
mouvements d 
rose

Ayant souffert du Rhumatisme peodan 
longtemps, on m’a conseillé de fuiie l'e> 
saie de votre Arnica et liniment d’hui 
La première application me donna u i sci 
lag^ment immedia , et maintenant je su. 
capable d’agir à mes affaires, grâce à vol’ 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dic.kison,

218 rue Su Constant, Mont ’éal.
En vente chez C. ). Uacikk, rue Susse> 

Ottawa.

20février 1883 la

1 PETITE GAZETTE
il DUn bon remède.—Pour les cram 

les douleurs dans l’estomac. UN PARALLÈLE: LORD BEA- 

CONSFIELD ET SIR JOHN 
A. MACDONALD—Brochure' ^ 

politique—25 cents.

INSTITUT CANADIENpes,
dans les intestins, et pour les fris 
sons, servez vous du Pain Killer de 
Perry Davis Voyez l’annonce dam 
une autre colonne

Le Castor— Le Club “ Le Castor” 
est, nous dit on très nombreux Au 
lieu de 25 qu’ils étaient l’an dernier, 
ils sont déjà près de 80 membres 
Sucés à nos jeunes amis

Ecole du Soir—Ne nas oublier que 
M J. E. Dion ouvre lundi, sa classe 
du soir, au-dessus de l’hôtel tenue 
par M. St. Louis, rue Sussex. En
seignement, tout ce qui a rapport 
au commerce.

Dipthêrie—Un remède souverain 
contre cette maladie est aujour
d’hui offert au pub ic. Voir 1 an
nonce “ Dipthêrie ” dans nos co- 
lomnes.

Saint-Jean-BaptHte — La société 
Saint Jean-B, ptisle de Burlington 
a accepté l’invitation de la sociéi 
Saint - Jean - Bapiiste de Montréal, 
d’assister à la glande lête de l’année 
prochaine, en cette ville.

Incurie—Un citoyen de la rue 
Sainte Caiherlne Montréal, donna 
à son serviteur deux billets de $10 
pour les faire changer. Celu ci les 
plaça sur une tabie dan- la cuisine 
et alla chercher son habit. Pen
dant son absence la servante épous
seta la table et jeta les billets dans 
le poêle.

Le citoyen à son retour demanda 
les billets et fut référé au poêle. Il 
réugsit à les retirer assez tôt poui 
permettre de les identifier.

Seconde inondation—On lit dans 
la Minerve d’hier : L’eau monte de
puis mercredi matin.

Il semble que cette s coude inon
dation provient en partie de Ja tem
pérature relativement douce que 
nous avons depuis quelques jours 
et surtout de l'amas de glace à Bou
cherville, qui s’oppose à l’écoule
ment de l’eau.

Les caves de la rue des Commis 
saires et des autres rues situées 
dans le quartier Sainte-Anne sont 
envahies, mais à un degré moindre 
que ia première fois. Il n’y a jus
qu’à présent que huit à dit pouces 
d’eau.

Plusieurs fabriques ont été for
cées de suspendre lours travaux.

La filature de coton Hudon, qui 
était en plein travail, hier matin, a 
été obligée d’arrêter à huit heures 
et demie. L’eau avait envahi la 
salle des machines.

Deux malheureux—Ces jours der
niers, une personne de la Rivière 
Beaudet, comté ce Boulanges, allait 
déposer à la porte de M. Prànçois 
Laionde, cultivateur de Saint Zuti 
que, deux petits enfants âgés 
pectivement de n i an et demi et 
trois ans.

La mère de ces infortunés est 
une méchante et vagabonde qui 
lésa abandonnés sans le sou.

Le père est fou et parti depuis 
quelque temps.

Mme Lalonde est venue à Mont
réal pour placer res malheureux 
dans quelqu’institution chantable, 
mais personne n’a voulu prendre 
soin de ces enfants, ce que voyant 
madame Lalonde est repartie pour 
s’en retourner chez elle.

Une de ses sœurs a bien voulu 
se charger d’un des enfants et elle 
gardera l’autre.

Avis pour bills privés à la pro
chaine session—Ontario — Chemins 
de fer, 15 ; assurance, 4 ; banques,

l>an# l’iiprè -midi a 2 heures 
l.e soir a 8 heures.

«s?

âe dÜB
WmMIr l* I ! \ 1 I* a
i ><yO) .a

Amusements nouveaux et variés celte 
semaine.

Admissioi, 10 C nts.

—Venant d’être reçu, huit quarts 
de vin rouge Oporto, de $2.00 le 
gallon, que je vendrai pour $1.50 
d’ici au jour de l’an seulement.

N. A. Savard.

J. B. Ali IA L,
PEINTRE,

DÉCORATEUR, Curran & Cie., Propriétairey
Pour les plus beaux livres de 

de prière, albums et objets de fan 
taisie pour Noël et du 1er de l’an 
viennent d’être reçus chez P. C. 
Guillaume, No. 455, rue Si ssex. 
ainsi qu'un grand choix de cartes 
avec inscriptions en français et en 
anglais.

—Rappelez vous que j’ai encore 
Lois mille livres de sucreries 
(mélanges) que je vends à grai d 
sacrifice.

TAPISSIER
et VITRIER LA VALLÉE DE L’OTTAWA

1il II, Vil \ D’HABITSMarchand de
PEINTURE-S

. m —Etude sur ses ressources, 

agricoles, forestières, miné

rales, ses chemins de fer, 

ses canaux, etc—Brochure de' 

50 pages—25 cents.

.

D’AUTOMNE FT D’HIVERET DE VITRES
526 RUE SUSSEX

OTTAWA
§

CHAPEAUX et CASQUES, «
pun n: s mr . .î.s.

-st des p us considerables et comprend 
t unies les nouveautés.CRT AMI EST Li£

M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’ai 
lai res ; il surveille lui-mêmi 
toutes les opérations de sa hou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

FAUT EILL3EN. A. Savakd, rue DaHmusie. 
—foirop du Dr Coderre pour sou

lage. I s douleurs des jeunes en 
fants —25c. par bouteille.

Notre asf oi liment est même trop considé
rable, nous voulons le diminuer en

DE PF. R ZI Y DAYS*.
jp R LS I N T E RIE U R E M E. •! !

guérit la Dyssenterie, le Glu u. 
la Diarrhée, les Crampes et les V ■ 
leurs d’Estomac, les maladies du F» • 
la Dyspepsie, les Indigestions, e 
Rhumes Soudains, la Toux, etc.

Smpi.oyf. à l’E.xteriedf
(L-J il guérit le Panaris, les Enge 
lures, les Entorses, les Ulcères fe 
Brûlures, la Rhumatisme, le Neuta- 
gies, les Douleurs dans les Mcn.bte. 
et les Jointures, etc., etc.

En vente chez tous les Phannaciet.
25<*. et 50c. la Bouteille 

*9?-Prenez Garde aux Imitations

UBtiT A BOA MARCH .
Toute personne désirant laisser son 

ordre, soit pour pantalon ou habil 
liment, ferait bien de se hâter 
d’aller à l’établissement N’ "-York. 
No. 523, rue Sussex, où >1. J. L 
Beaudry vient de recevov de beaux 
tweeds, derniers patrons, tout laine, 
desquels il peut confectionner un 
Habillement complet dans les der
niers goûts pour la modique somme 
de 81U seulement.

La jeunesse—Personne n’aime à 
vieillir. Une jeune fille surtout 
voit avec peine les printemps laisser 
tour à tour leur empreinte sur son 
< h irmant visage. 11 n’y a plus lieu 
à cette douloureuse inquiétude de
puis que la médecine a trouvé, 
dans la u Lotion Persienne,” le 
secret d’effacer cette emp.einte et 
de cons -rver les charmes de la j-u 
nesse.

--Les pilules de noix longues du 
XlvGale guérissent le mal de tête, 
eie —25c» par boite.

NOTRE ASSORTIMENT DE

c h i: .u s 8 is s
le toute description, est le plus conside

rable qui soit en cette ville.

Vos Prix sont îles pins Populaires.

Les propriétaires tnuveroni 
tin grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

PHILEMON WRIOHT «U 

COLONISATION ET CSM-.,.,- 

MERGE DE BOIS—Etude
. »

sur les commencements de 

la vallée de l’Ottawa et sur - '

II?
la17 mars 1883

VAi.lETE PRESyU’INFINIE DELe plusgrand remède Américain 
contre le RHUME. LA ÏOÜX, LAST H 
ME, LA B HO NUI IT h, L’EXTINCTION 
DE VOIX, L ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DE LA GOUGE.

Prépare avec la meilleure goynme d'épi 
nette rouge {goût délicieux) balsamique 
adoucissant expectorant d Ionique Su
périeure à n'^nporte quelle médecine 
u/l'erle pour la guérison des a/fedions 
ci-dessus énumerées. Combinaison scien
tifique de la gomme qui suinie de l'épi 
nette rouge—sûrement la gomme brute 
du plus grand prix pour les fins de la 
médecine.

GOLS,
GRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

BAS,
CHAUSSETTES, 

LiNGE DE CORPS, etc.

1son commerce de bois.—

I Solange fit ci 
faire à la sage f 
elle préoara c 
cré ' et fit boire 
te, après l’avon 
langes qu'elle 
le maillot, elle 
que madame < 
avait ordonné.

—Une belle ■ 
il sera heureu 
Mais sa mère, s 

Peu après, B 
mit. Elle le c< 
cean et resta i 
Depuis un ins 
Perny l avait q 
d’une demi-he 
vit reparaître a 
une jeune feme 
étrange et le re 
la frappèrent.

On dirait uni 
che, pensa-t-el 

Ma, ame de 
marquise jusqi 
ceau. Les yeui 
me tombèrent 
l’enfant. Auss 
en arrière et p< 
que. Puis, se 
mère, ayant dai 
expiession intri 

—Vous êtei 
bout, dit-elle d’ 
rien ne vous t 
sans honte et si 
avez accompli c 

—Ma fille dai 
Vous nous reme 

—De mon n 
pas, ma mère ? i 
responsabilité i 
moi?

25 cents.

A VENDUE 277, HUE WEUJi\KT«M,
C. Gagné et Cie

s

if A Saint-Jôiôme, UN MAGNIFIQUE HO- 
3L en brique et à Eux étages, y compris 

un munage complet qui est de première 
classe, situé en face du dépôt du chemin de 
fer ,.u Pacifique et à une vingtaine <le pieds 
du marché, e-t ù vendre à de bonnes 
lions. On peut avoir de bonees référé 
en s’adressant à L -uig Blais, 39, rue Murray, 
Ottawa. Pour plu- amples isformatious, 
s’adresser sur les lieux, au propriétaire

i
5 mars, 1883 1a

LE CHEMIN DE FER CANA - 

DIEN DU PACIFIQUE — t 
Brochure de 40 pages—25 cts. *

Dans celle 
prépara
tion la 
gomme ne 
se sépare 
•amais et 
ses propri
étés anti
spasmodi
ques, bal
samiques, 
ex pec ta
rantes et 
t o niqu e st 
sont con 
semées.

Ce sirop, 
préparé 
avec soin 
à une basse 
• empéralu~ 
rc contint 
une grande 
quanti t é 
de la meil
leure gom
me en solu
tion com
plète.

Tout lé 
monde a 
en tendu 
parler des 
effets pro
digieux des 
' ineltes et 

pms

SIROP
1U Juillet 1880 IOttawa, Ont.,

Cher Monsieur,— J'ai beaucoup de plai
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
let, rhumes, la toux, et toutes les allections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, «‘ar j’en ai fait usage pendant dix 
•x. dans ma famille, et avec le. plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
umu-on, et nous croyons que chaque 
turmlie devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte
ra de son usage. Tout à vous, John Hill.

JOSEPH AUBRY.

Bassin de Carénage
COLOMBIE BRITANNIQUE

6 f.10 jan. 84. DE

cas de ma
ladies des 
poumons.

En Franci
tés méde
cins en
voient ré
gu li èr e- 
ment leurs 
p a lient s 
pris de 
phtisie 
dans les fo
rêts de pins

prescrivent 
une infu 
sion faite 
des bour
geons d'è- 
pinelte

Son efficacité remarquable dans le 
soulagement de certaines formes de 
bronchite, et son effet pour ains idire 
jdscifique dans la guérison des rhu
mes obstinés sont maintenant ' connus 
du public en général. •

Vendu par tous les pharmaciens respec
tables. Prix 25 cts. et 50 cts. la bouteile.

Les mots “ A trop de gomm* d'epinelte 
rouge de Gray ” constituent notre marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
et étiquettes sont aussi enregistrées.

KERRY WATSON 4* CO.
Pharmaciens en gros,

Seuls propriétaires et fabricants,
Montréal.

Mile J. B. Bertrand GOMME. ?DES SOUMISSIONS cachetées, adressée 
au soussigné, et portant la suscriptio 
<(Soumission pour Bassin de Carénage 
O. B.,” seront reçues à ce bureau jusqu’ 
VENDREDI, le 8 Février, 1884, inclusive 
ment, pour la construction et Vachèvement 
de la partie non te minée du

A OUVERT AUX CANADIENS-FRANÇAIS 
EMI.IRÉS—Disceurs pronon- F 

cé à Lowell, le 4 octobre 1882.

UNE ECOLE PRIVÉE, D’Pl NETTE
Dans l’ancien magasin de M. A. D. Richard,

COIN DBS RUES DE

L’EGLISE ET CUMBERLAND.
Elle enseigne le FRANÇAIS et VAN

GLAIS et tient aussi une

—Le meilleur remède connu con
tre les affections de ia gorge et des 
poumons est le sirop de gomme 
d’épinette rouge de Gray. Des 
milliers de personnes en font usage 
et toutes s’accord. nt à le proclamer 
des plus efficaces. Dans les cas 
de toux violente, le- patients qu 
il-* p. uveiH dur.üir la nuit lYum 
qu’à prendre une ou deux doses de 
ce remède pour se guérir radicale
ment.

Faites-en usage et vous serez 
convaincu. En vente chez tous les 
pharmaciens ; prix, 25 cts et 50 cts 
la bouteille.

Les directeurs de pensions, insti 
tuteurs et autres trouveront cons 
i am ment, au magasin de musique 
«le F. Boucher, 158, rue Sparks un 
« hoi> varié de cantates pour distri 
butions de prix, fin d’année, fêtes 
de supérieurs, visite de pasteur et 
«Tévûque ; ainsi qu’une splendide 
coller lion de romances françaises 
spécialement publiées pour Pen 
stomate.

Bassine Cannage, au Porto'EstimaitROUGE; COLOMBIE BRITANNIQUE, 
conformément aux plans et au devis que 
l’on pourra voir au Ministère des Travaux 
Publics, à Ottawa, et en en faisant la de 
mande à l’honorable J. W. Trutch, à Vic- 

C.B., à pai tir de Lundi, le Dé 
bre prochain.

Les soumissionnaires sont avertis que 
leurs soumissions ne seront point prises en 

■sidération, si elles ne sont faites sur le. 
fournies, si les prix ne sont poin 

rd de tous les items cjui/

ECOLE DU SOIR. DE
Ottawa, 11 Oct 1883res-

Ou peut se procurer ces 

publications e» faisant parvenir j 

le prix au bureau du Canada

GRAY.DCRtON & DELORME, 

ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

140 Rue Soarks et 569 Rue Sussex, foi mulet
indiques en regard «
Hguren', et si elles ne portent pas 
iiroju e~ signatures.

Ulimiue soumission devra être accompi 
gnéf d’un chèque de banque accepté, pou: 
ia somme de $7,600, fait payable a l'ordi 
,1e l'honorable Ministre des Travaux 
blin et qui sera confisqué si la personne 
joui a soumission aura été acceptée, refuse 
df signer le coi trat sur demande à elle faite 
à cel effet ou si elle ne le termine pas inté- 
g;ale nent. Si la soumission n'est pas ac
ceptée, le chèque sera remis 

Le Ministère ne s’engage à accepter ni 1» 
nii.R t asse ni aucune des soumissions.

_ j
I

OTTAWA.
Nouveaux fonds de scènes variés, peints 

pav les meilleurs artistes du Canada. 
Grands avantages pour les fêtes.

Une douzaine de Portraits
Pu:

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

$8.00.
Photographies de toutes grandeurs, satis

faction garantie.
Une visite est sollicitée chez

DORION et DELORME,
No. 140, rue Sparks et 

669 rue Sussex, coin de la rue Rideau.
18 Oet. 1883.

;

<
re,H. ENNia,

ASecrétaire
Ministère des Travaux Publie, 

Ottawa, 11 novembre, 1888.nov. 1882]la.

j■Â



CA FAIT DD ltlEN DEMANDES.Après être restée un moment 
icceblée, elle se redressa.

—Ainsi, reprit-elle avec une 
énergie farouche, il y a quelque 
part une misérable femme, une 
mère, qui a été lâche, assez in
fâme pour vendre son enfant.

Un sanglot déchirant s’échap
pa de sa poitrine, et elle sortit 
brusquement de la chambre.

Madame de Perny s’approcha 
de Solange stupéfiée, et, lui met
tant la main sur l’épaule, elle 
lui dit d'un ton impérieuv :

—Ne répétez jamais, à qui ce 
soit,, vous entendez, jamais, ce 
que vous venez entendre.

—Je serai muette, répondit 
Solange.

—D’ailleurs, il s’agit de votre 
sûreté, ajouta madame de Per- 
ny.

Sur ces mots, elle se retira.
—Par exemple, je ne m’atten

dais guère a pareille aventure, 
pensait Solange, ne pouvant se 
remettre de sa surprise : tout ce
la est bien mystérieux ; que se 
passe-t-tl donc ici '!

Bile n’eut pas le temps de se 
livrer longtemps à ses réflexions. 
Une des deux portes de la cham
bre s’ouvrit sans bruit et la mar
quise s’avança vers elle en glis
sant comme une ombre

—C’est vous qui avez apporté 
cet enfant? lni demanda-t-elle 
à voix basse.

—Oui, madame, répondit So
lange sur le même ton.

—Dites-moi où vous l’avez

FEUILLETOIT r HUILE4 DUCOUXMT
DOCT*

HUILE DE FOIE DE MORUE
petite fille de treize 

i ans, pour avoir soin {te deux 
enfants tous les jours de 1 heure à 5. S'a
dresser il Mme Fréchette, 69, rue Vittori*= 

1-1 jan 83

ON DEMANDE—Une 
ou quatorze

Depuis que nous annonçons dans le 
•' Can da ” nous avons le plaisir de vo r 
plusieurs personnes qui achètent des pel- 
leteiies et qui se «lisent plus que satisfaites 
de nos prix et des qualités que nous of
frons En effet il est reconnu anj' urd’hui 
que nous avons le plus grand assortiment, 
les meilleurs goûts, et le plus beau choix 
en fait de pe 1 teries qui ne se soit jamais 
vu à Montréal ; nos prix sont plus basque 
partout ailleurs.

Notre assortiment est sans égal dans la 
Puissance.

Notre uvrage est de première classe !
Nos i atrons sont ce qu’il y a de plus 

nouveaux.
C’est une économie I une véritable éco

nomie d’aller à Montréal, pour voir le 
grand établissement de Chs Desjardins 
4 Cie., on y voit les tournures les plus riches 
et à des prix qui, font acheter les gens mal
gré eux.

Pour vos capots, m ni eaux, casques et 
mvnchons, après avoir vu partout, allez 
au grand magasin de

CHS. ï>I N 1.4RDI.NN el de ,
637, rue Ste-Catherine, Montréal, 

à l’enseigne des 3 t.hevreux.

FAUTE ET CRIME f ■ lorio-Ffrree au Quinquina et aux Écorces d’Omges Amiral
^ précieux médicament, fruit <ku longs travaux et dos peraé- 

■ wr»ut-.'> eiudoi du Docteur DïïCOUX, réunit sous une seule
I^orn° l'Huile de Foin de Morne, le Tor, te Quinquina et le 

i ttrwK - ^ stro*> d'Boercee .vuraogv* Amèr«*e.
Les.éléments qui entrent dans la composition do ce produit 

- ' »■-1 u*pllqueut suffisamment son immense euocee et l'augmentation
I «fl OUi'ifluv. - co,lsUnle de sa consommation prouve on ne peut mieux quH 

,?sl pourvu de tout*;» livi qualités uéce *alres pour guérir 1 
; nvD7LL.v 1 *»**, la Chtorose, les Maladies de Poitrine, los Bronchite», Rhumes 

ratarrKe,>,a JMkw* et toutes les AfflxtiOiU scrofule*te*
T .'S* . X11; Médecine les pins éminents recommandent tous
fcr? f-" ■ x^j v 1 partiouhereroeo* ce médicament, «l'une odeur agréable,

. X VJ,vf **“■ mauvul* goût et do it l'usage est radie,économique.

r fe

8 f

CHAS EJ.IEDIKS
No. 7 RUE E LOI N,DEDXIEME PA ItTIE

OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sur la V f E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.

, iSuite)

Sosthêne remonta sur son siè
ge et les deu^ coureurs aux jar
rets d’assier, reprirent leur cour
se rapidement

Blaireau se redressa au milieu 
de la route et jeta autour de lui 
un regard deminateur qui révé
lait son profond dédain pour 
l’humanité.

—Voilà une affaire terminée, 
murmura-t-il. A une autre!

Et un petit rire sec, aigi, écla
ta entre sus grosses lèvres.

XIX

LA CHAMBRE DE LA NOURRICE

IVRES
Dtpil general à Paris ; D'DUCOUX. 203, rue St Denis

a V"<•>"■<■ > n> Erf. nui:i.v » c-,
PhArmaoiens-ChimiBte,, 314 rue Ut-Jean

COMPAGNIES REPRÉSENTÉES I

La Citizens, DE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian.
La Phoenix,

DE

doA MEDICAMENTS DOSIMETRIQUES BURGGRAEVE-CHANTEAUD
do Granules préparés avec es Alcaloïdes et le* Produits chimiques 1rs plat purs, tels que : 

Aconitine, Strychnine, Hyosclsmlne, Digitaline, Morphine, Quassine, Sulfure de Calcium, et».

Capital et «ctif Réuuis
SEDLITZ-CHANTEAUDau delà de

m- 8<lo,ooo,ooo ’an
AU CLERGE

omwi nîri\G works Purgatif Salin, Rafraîchissant et Dépuratif 
Le SEDLITZ-CHANTEAUD est Incontestablement le produit le plus beau 

> et le plus utile de la pharmacie moderne; c’cst un sel neutre purgatif dune saveur 
; tres-doucc et d’une efficacité certaine pour combattre la Constipation et entro- 
i tenir la fraîcheur du sang.—Son emploi Journalier est surtout utile aux Goutteux, 
| aux Rhumatisants, aux personnes d’un tempérament sanguin, portées aux 
: Congestions cérébrales, aux Vertiges, Migraines ou sujettes aux Hémor- 
’ rhoïdes, Embarras gastriques, etc.

M. OH. CHANTEAUD, Pharmacien, Commandeur d'Isabelle la Catholique, 
est le seul Préparateur des véritables Médicaments dosimétriques.

Be méfier des Contrefaçons.
Dépôt Général : 64, rue des Francs-Bourgeois, PARIS

DtyrfUlrsi à Qué.bee: »r »d. MORIN A. C", Phnrmacien-Clilmtste. 314, roe Saint-Jean.

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER.

ACTIONS de Banques et de Compagnies 
incorporées, achetées et vendues pour ar-

EMPRÜNTS négociés pour particuliers, 
Corporations M .uicipales et Scolaires, Fa- 
briq es « t Eglises A des condition très 
avantageuses. Taux d'intérêt réduits:

ARGENT placé sur garanties -'e première 
classe.

LES capitalistes trouveront leur avan
tage à corresp ndre av c

M. Chas Desiardins,
No. 7, line Elgin, Ottawa.

Toute espèces d'ornements d’église, tels que 
VASES,

Il était jour fort que la voiture 
entra dans le parc de Contango 
par la grille de Loches.

Le soleil commençait à lan
cer ses rayons dans la vallée, 
qu’il inondait de lumière. L'air 
était encore imprégné des par
fums de la nu t. Sur la prai
rie, couverte d’une rosée étince
lante. se mariaient les douces 
couleurs de l’arc-en-ciel. Au 
chant des oisea’ -, dans les ar
bres et les buissons se mêlaient 
les bourdonnements des insectes, 
les rumeurs lointaines, insaisis 
sables du réveil de la nature. 
C’était un véritable concert.

Madame de Perny était déjà 
debout, aux aguets ; elle enten
dit le roulement de la voiture 
sur le sable de l’allée. Elle ac
courut au devant des voyageurs 
Elle entraîna vivement Solange, 
pendant que son fils s’occupait 
des chevaux et de la voiture.

Personne ne l’avait vne arri
ver. Sur l’ordre de madame de 
Perny, le jardinier « t son aide 
faisaient un travail à l’autre ex
trémité du parc. La femme du 
fermier n’était pas encore levée.

Solange fut introduite dans 
une grande et belle chambre où 
il y avait un lit, et près dn lit 
une jolie b ire ‘Bonnette.

Madame de Perny ouvrit des 
tiroirs et montra à Solange tout 
ce qui compose ordinairement 
la layette d’un enfant riche

—Vous le débarrasserez de 
tout ce qu’il a sur lui, dit-elle, et 
vous l’arrangerez avec ceci.

L’entant s’était réveillé, il 
commençait à ouvrir ses jolies 
petits yeux, et, entie ses lèvres 
qui remuaient, on voyait les 
mouvements do sa petite langue 
rose

C AUC ES.
PA TEXES.

CIBOIRES.
C MIC ML 

OSTENSOIRS,
RURETTES.

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

Et autres ornements d’autels.
Calices < ( Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

LDIENSdk L'OUEST*^ 

velmmee il 8, de 800- T . 

ree 21 gravures—$3.

t sur marge.

esi iv ilo< r< It’S bii.p des Enfants ou Dr Eoderre

09^ iSiS@7, >V ' 'Y: cine de Ohirui. 
ZSI■ vif Eir ^ Montreal,

■SuSfer '-•Me * -v y «lu Collège Victo*
'ÊSÈf e*r0P des en* 

■ fants est supérieui
■j&taSy è toutes les prôpa» 
Toy rations calmante* 

5^ offertes aux mèrrt 
la santé d

L C FEU • i" =- '-'iiviy ■ I .

in AVAIS " !mutile vn ir s peu iv lumps.

La FER 
CR A VAIS
Le FER 

BR A VAIS '.'V'loui'V’.ï:: il, S
dans loqud II yum il.re

- r la
pris.!LLÈLE: LORDBEA- 

ELD ET SLR JOHN 

DONALD—Brochure 1 r

Solange interloquée se trou-

—Mais, madame, balbutia-t- 
elle

—Vous connaissez la mère ?
—Non, madame, répondit So

lange, retrouvant subitement 
son aplomb.

—Alors, je répète ma première 
question : Où avez-vous pris cet 
enfant ?

—On me l’a remis hier soir.
—Qui ?

•—Un homme.
—Quel est cet homme ?
—Je ne le connais pas.
—Mais qui donc vous paye ?
—Je ne le sais pas encore.
—Ah!
—Je ne suis pas riche, reprit 

Solange avec l’accent de la sin
cérité, l’homme est venu me 
trouver hier soir, et m’a dit. en 
me remettant l’enfant: “Iifaut 
le conduire à vingt-cinq ou tren
te lieues di Paris ; partez immé
diatement, vous trouverez au 
coin de la rue une voiture qui 
vous attend. Je n’ai pas besoin 
d • vous dire, ajouta l’inconnu 
que vous serez généreusement 
récompensée ,u service que vous 
allez rendre.

J’ai obéi, continua Solange, 
comptant sur la récompense 
que l’homme inconnu m'a pro-

J. F. GARROW,
170, RUE nPAKKS

Ottawa, 29 janvier 1883.

cornu i-
Ibla l'ai

nide Commerce et Dioits d’AuteurMarques i 
ristrés. 

1er déc.

ni umri hees, 
put ion.

1a.
saveur, ni

od.-iir uiL. A. Olivier
AVOCAT.

I!—25 cents. JÛS. SENEGAL.
Entrepreneur de Pompes Funèbres

ae£//-.ÿ.
Bureau.—Encoignure des rues Rideau ei 

Sussex, Block d’Egieson, Ottawa, Ont. Le FER ff-ft moins cIhm' 1 - for
do famille pour consv.’ver ____
enfanta; il pou I être donné avec la pit h 
grande confiance aux enfante dans les cm 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssentvrii, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop dü Dr Godkrrh e- 
n'en achetez point d autre.

En vente par tout je Canada et les Etats

fitir 205 et 261
H UK I> 4 LHOÜKIE, 

OTTAWA,
BU A M/S* .T;- v\JARGENT A PRETER "m

Ottawa. 3 janvier 18X3 .'WiOillU 1 • 'VlllilIlüS
l>ar Jour.ÉE DE L’OTTAWA

1 A l'établissement le plus grand el le 
plus complet de ta province 

d'Ontario.
'À Le FLR ne noircit Jamais 

les dents.
Un prospectus dèt>nltè uccompugnd

chuijue Jlucun.
’Ht d ns tonies les tonnes P1,an. r, tes.

sur ses ressources,

, forestières, tainé- 

e chemins de fer, 

ix, etc—Brochure de- 

—25 cents.

en a vais
Le seul établissement de ce genre 

da s la ville où vous pouvez vous 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres

PRIX, 85 Clw. ««A BOUTEILLE,
Seul propriétaire,

B E. McGalE, Chimiste 
Montré».

t ibliothèqne du Parlement
AVIS

îd♦ ses personnes donnant leur com- 
ndes au moins DEUX HEURES 

avant le départ du train ou du ba- 
îfiance qu’elles

1883.J. A. POllINVIi LE,
BOUCHER,

Etal No. 14, Marché By,Ottawa

la.niteau peuvent avoir cot 
seront servies à point.

Un barbier de pr 
engagé pour 1 usag 

jgiûif1 On peut s“adri sser 
Senécal la u lit comme le d

Pi ules lie Noix Longues ComposéesLes personnes qui ont en leur possession des emlère classe est 
des demandesy 

clpMTMTLIVRES 55I ne MpOALI
Ssl Eecouvcrtea ende la Bibliothèque du Parlement sont priées 

de les rendre sans délai.
Il ne sera point prêté de livres depuis le 

24 de ce mois jusqu ù nouvel ordre.
2&.A toujours à son Etal un 

complot de

Viandes de premier Choix

assortiment
Pour la guéiL 

* h son certaine de 
|S y toutes les aflet» 
I* | lions bilieuse^ 

■ torpeur du roi(e 
Imaux de têip,

«C MiLALt- Jl;" di ,ç«» tinn
étourdisseme” 1

A WHOLESOME CURATIVE.'N WRIGrHT «U 

SATION ET C6 M- s ■ / ' 
DE BOIS—Stude

' ALPHEUS TODD,
Bibliothécaire. PNEEDED IN Telles que BŒUF,

MOUTON,Ottawa, 21 Déc. 1883. 3in Every Family. VEAU
AGNEAU,riiilbert et i chambauit,

PEINTRES, 1 A PISS1EHS 
El' DÉCOBAI EUES,

No. 117, Rue St-André,
OTTAW A.

J. bus£zjI et de toutes «• 
malaises causés par le mauvais fonctionne
ment de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recommandei t 
comme étant un des plus sûra et des p!u» 
efficaces remèdes contre les maladies pit e 
haut meutionnées. Elles 

i pas de mercure ni aucune
4 171kl 4 I 17 ni il |,i I t mi lions. Tout en étant, un puissant purgatif,11/11 ZI I I Iv I ! lei If I K\ pouvant être administré dans nMmporif
/Il lkj il LA I' 1 ill lïl llij quel cas, elles 11e contiennent aucune de

ces substances délétères .,ui pourraient te 
rendre préjudiciables à la santé des enfan t 
ou des personnes âgées. Les Pilulks is. 

— — - — ■ 7 A«vn*i Noix Lo oubsComposées, ni McGalb, sont
lïl ti ï î $ njUîiü préparées avec soin; avec un extrait cor.»
III. M. llH llllle II II centré, tiré de la noix longue et combine
■1*1 **■ JMl*U Vil p#*I avec d autres principes végétaux, de ma-

sans entf r voir le magnifique assosrtimenl1 to^tï'pSiSÏÏ'.tom^^™ j™?qu'£‘p7<l 

de T^bace^ac- a lab*c C’Iga-; sent offertes au public. 
ie«. P ries cigares, Pipes b. E M
CJouleauv de lo.it /cnre, ainsi iu'un 
infinité d’autres obietstioplongue à énumé
rer, le tout ie vend ml à très bas prix.

LARD RALE
LARD FRAIS, SAUCISSES, etc., etc..,AN ELEGANT AND RE 

FRESHING FRUIT LOZ 
ENGE Cor Constipation

V and all other system
regulating medicines
thk action1 prompt 

S W ■■ THE TARTE DEI.irtoUB 
les and childrer

commeneements ie 

i de l’Ottawa et sur L 

nmerce de bois.— I

A îles prix gui difitnl toute compe 
Ut ion.

gttTUne visite est sollicitée.
Uttawa, 28 mars 2883

r

contiennent 
ses prépara-de

m ■ rn.se.
Solange fit ce quelle avait vu —.Ainsi, vous ne savez rien ?

faire à la sage femme d Asnières; —Absolument rien, madame,
elle préonra un verre d’eau su- je VOus lejure! 
cré-' et fit boire l’enfant. Ensui- —Comment vous appelez- 
te, après l’avoir dépouillé de ses vous g
langes quelle enveloppa dans —Éosine Dubois, répondit 
le maillot, elle l’arrangea ainsi y0]aIlg(, sans hésiter, 
que madame de Perny ie lut _Et TOU8 demeurez à Paris ?
avait ordonné. _0ui| madame.

—Une belle destinée 1 attend, _l)onnez-moi votre adresse ? 
il sera heureux, ee disait.elie _Bue Saint-Denis, No. 70.
Mais sa mere, sa mère!.......  ....C’est bien.

Peu après, 1 entant se render- Après avoir réfléchi un ins- 
mit. Elle le coucha dans le ber- tant la marquiEe reprit : 
ceau et resta assise près de lui, —On a eu ici la précaution

* Depuis un instant, madame de d’acheter une layette ponr cet
AD1ENS-KRANÇAÏ3 7 j M. belle,

ÉS—Diseurs pronon- fl vit reparaître amenant avec elle —Vous allez remplacer toutes
-, une jeune femme dont la pâleur le8 cho8U8 , u>jl a 8Ur lai.

rell, le 4 octobre 1882. J étrange et le regard douloureux _Je l’ai déjà fait, madame, 
la frappèrent. d’après les ordres que l’autre da-

On dirait une statue qui mar- me m a donnés, 
che, pensa-t-elle. —Ah !... Où tout cela est-il ?

Ma, ame de Perny poussa la _j.en ai fait ,e petit paquet 
marquise jusque devant le oer- que **oilà
ceau. Les yeux de la jeune fem- H La marquise le prit en disant; 
me tomberei t sur le visage de _C'„st pour moi.
1 enfant. Aussitôt elle se rejeta Solange se leva brusquement, 
en arriéré et poussa un en rau- _pardon, madame, dit-elle; 
<lue- Pul8' 8e tournant vers sa maia_ toat à pheure, si la vieille 
mere, ayant dans le regard une dame me demande ces objets, ce 

~ explosion intraduisible. quj est probabie, que devrais-je
-Vous êtes atiée jusqu’au répondre,

i bout, dit-elle dune voix sourde; _C’est juste, je ne pensais pas 
rien ne vous a fait reculer, et à cela. 4 bien, vous lui direz 
sans honte et sans remords vous que croyant bien faire, vous les 
avez accompli ce crime. hniléa

-Ma tille dans quelques jours _Blle „;aura u-à regarder
vous nous remercr-rez. dans la cheminée pour déoou-

-De mon malheur, u est-ce vrir mon me„8ongLf 
pas, ma mère. f et de l effroyable _N elle vona8croirai atten. 
responsabilité qui va peser sur deZ-moi une minute. 
mo,? U iwvrt.

t
Ouvrages de toute sort - faits à ordre dans 

le plus court délai avec élégance et promp
titude. Tout ouvrage ga anti.

solliicitée

Lad! 
like it.

nts. Large boxes,
. DRUGGISTS.

60 cents
SOLDUne visite est 

Juin 1883
Ne passez jamais devant l’étab'isemenl de

MACHINES A COUDRr
i Le plus grand assortiment de Machiue> 

à Coudre des
MEILLEURES 14 : 1ml^JE^
et aux conditions les plus .'a 'les, coraprt 
nant (|Kmr linage de esllqne
Royal, Wilson, Nlewail, Weed,

■er, NewNlew Ml, «.l lle, 
Wheeler el Wils. u.

[IN DE FER CANA - •- 
DU PACIFIQHE — \ i 

i de 40 pages—25 cte! 1

McOALE, Chimiste, 
Montréal i 

la1883Wan

LA S.1.NTE UN DEVOIR I 

LA MALADIE US UKIMK !

(Machines à Coudre pour .’abrique) 
Wanzer I) et F.

Singei de Wih:n No. 2. 
Machines de Pearson pour coudre ave< 

le til ciré et avec le brai dur.

N’oublie'a puaq ie vous trouverez 
tout cela au

No. 457, Rue SUSSEX
Enseigne de la Pipe Turque

Machines de Jones à rapiécer pour et 
fabricants de chaussures.

illAssortiment Complet H. W. MARTI >
3(1, Kue Itidvaii.

Bassin de Carénage, Po t o'Esquimalt,
COLOMBIE BRITANNIQUE.

10 Se; t. 1883 laE. G. LAVERDURE ------DU------

Dr. BAXTER.
Le SEUL REMEDE VEGETAL

e donnée pour J’inspection des 
ilans et devis pour la construction et 
l’achèvement du Bassin de Carénage au 
Port d’Esquimalt, Colombie Brilanni >ue, 
et changée et fixée à Jeudi le 17ème jour de 
Janvier pvocuain, inclusivement, et celle 
po'ir recevoir les soumissions est remise à 
vendredi e 29éme jour de Février.

Par ordre.

$o. 96 Rue i IDEA!'.
> i

peut se procurer ces _/ 

is eu faisant parvenir 

bureau du Canada

30 mars 1883. Pour les meilleures ferronneries à bon mar
ché «liez c: exyt CONTRE LA

Dyapepsle, Perte d’Appellt» 
IiidtgeNlloîi, UoiiNlipulion 

Habituelle, Mal de Tele 
etc., etc., etc.

Poudres de Condition O'Âleiandt
BOÜLEN POUR le# KODNON6»

JJcJJOi GALL d) C i ZMLli
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l'enseigne de la

CROSSE TARKIERE,

Bue Sussex, et coin ce la rue Duke,
I HArniERES, OTTAWA,

F. H. ENNIS,
Secrétaire.

BT AUTRES' Ministère des Travaux Publics, 1 
Ottawa, 30 Die., 1883. jtlKDECIAKS CKLEV PRIX, Z5 cl.i. la BOÜTEILLK,

Vendu partout, et par C. 0. DAC1F.R, 
Olinwa.

SPAUCINEPOUR LES
Une des meilleures prepa. 
ratious offertes jusov. if 
au public, pour !o soûl 
ment immédiat et la gu 
rison de 1» Toux, du Rhuat 
de la Bronchite, de l’fir 
rouement, de la Croupes 
de toutes les maladies de 1 
Gorge et des Po 

A vendre partout 
50c la ronteille.

B. B. MoGALK, Chimise.
Montrée

Clxevau
Et à MATTAWA, P.Q. 15 mal 1883. lenSiAgknt a Ottawa C. STRATTON.

iEDOUGILL t CUZSER.loin: des rues Dalhousie et Saint-Patrick. BUM B’AMïmi 31 Octobre 1883. la
t VIS.—Les médecines ci-dessus, cél*- 
V bres dans tout le Canada pour Ihui 

efficacité ne se trouvent que chez M. (, 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les onlrefaçous.

HERDUV Paul T. C. Dumais, Arpenteur de la pin. 
vince de Québec et de la Puissance, neuf 
un bureau à Hull, sur le chemin de U. 
Gatineau, à la disposition des colons er oi. 
général

13 Novembre 1883 3m

°i 2!>.De la Cathédrale au No. 384 me Saint- 
Patrice, une collerette en fourrure 

La personne qui la rappo 
Béda-d, 384, rue Saint-Patrl 
ralvment récompensé.

T. ALEXANDER libéi
0 Not. ISSt t*

■:1
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6e aiméejE CAîtfADA. 12 Janvier i8£4

ITILIiS s AGÜËABLEÜDECES.SERVICE TELEGRAPHIQUEAcceptez, Saint-Père, ces vœux 
qui sont sincères, et comme gage 
de Votre b.enveillance, accordez 
nous Votre bénédiction pastorale.

Sa Sainteté a répo'du par le dis 
cours suivant :

ABOSXEME!TAPIS, TAPIS, etc.

MAISON DE TAPIS
Madame Elzi'ar Bédard, 

Landry, décédée le 10, à Québec
née Adeline

CANADA

Québec, 11—M le Dr Dionne au 
nonce qu’ii n’abandonne pas la ré
daction du Courrier.

Le petit garçon de M. Dorval, 
chef au département du feu, est 
tombé accidentellement en bas d’un 
escalier à l’école des Frères t s’est 
fracturé la jambe.

Sa:nt Hyacinthe, Il—La Révé
rend Père J a tea u, dominicain, est 
allé prêcher le carême à la Nou
velle Orléans. Il sera absent qua
tre mois.

Québec, 11 — L’hon. D. A. Ross a 
été élu présid» nt de la Société Lit
téraire et Historique.

Montréal, Il - Son Excellence 
Mgr SmeuIders a commencé à re 
cueillir les avis des professeurs de 
l’Université Laval sur les diflcultés 
en litige.

Jusqu’ici trois ue ces professeurs 
ont ete nVcriogés et plusieurs au 
ties doivent être mandés sous peu 
auprès du Commis aire Apostoli 
que.

Payable^d’avance, par an. 
» do quatre

do un moi 
< Edt. Hebdomanaire, par a

Au village Bienville, Lévis, le 9 du cou
rant, à l’âge de 26 üns et 6 mois, M le Marie 
Lydia, fille bi< n aimée de Isidore Bégin, écr. Présents de Noël î

CHOISISSEZ
CHEMIN DE FER

D’OTTAWA
V-t grand asso 

foras "’Vyrrs, et 1 s pl 
fait do

CAÎIjlDAJTLANTIC .» •>CALENDRIERSNous accueillons avec sat sfac- 
tiou Us souhaits de bonheur que 
vous Nous exprimez encore cette 
année, monsieur le cardinal, au 

du Sacré-College, à l’occasion 
de la solennité de Noël. La sincé
rité et la noblesse des sentiments 
avec lesquels vous les exprimez, 
Nous les font accuillii avec plus de 
joie. El Nous, dans Noire gratitude, 
.Nous voulons vous les rendre à 
vous et à tous les membres du 
Sacré Co’lège, de la manière la 
plus ample et la plus cordiale.

Certaini m nt. s'il y a un souhait 
qui puisse tourner à Notre avan
tage-, c’est lelui que ions Nous 
nez fail lout à l’heure, monsieur 
e cardinal, le soutint de la paix.

Eu eliet, la haine implacable et 
l’intention mauvaise avec lesquel
les ennemis de l’Eglise la combat
tent, et surtout Notre triste condi- 
lion ici à Rome, ne Nous laissent 
pis jouir des bienfaits de la paix, 
ni de -elle joie sereine que dans 
les temps tranquilles apporte d'or
dinaire la céléb 
de ia naissance de Jesus-Christ. 11 
est extrêmement pénible à Notre 
cœur, comme au vôtre, de voir par
tout attribuée sous des prétextes 
faux l’auguste religion du Christ 
et sa divine épouse.

Au sein des nations même les 
u us catholiques, se révèle de mille 
manié1 es cet esprit d’hostilité qui 
vise à enlever à l’Eglise toute in
fluence sociale, à diminuer ses 
droits, à présenter comme souve
rainement malfaisante sa divine 
mission Mais ici, toute occasion 
qui se présente apporte de nou
velles offenses. Toute manifesta 
ti..11 religieuse publique laite pour 
réveiller et maintenir en sa vil lite 
dans le peuple italien le sentiment 
catholiq e et rattachement au Pou 
life Romain, est attaquée, tournée 
en dérision, travestie. Lorsque, le 
mois passé, une grande partie du 
cierge et des laies italiens s nt ve
nus en pieux pèlerinage vers Nous, 
aussitôt se sont élevées des voix 
pleines d’indignation ; on a lancé 
contre Nous de nouvelles menaces 
et des infamies.

Les secies qui dominent ici à 
présent eu ont pris occasion pour 
raviver chez leurs adeptes la haine 
profonde qui les anime contre 
i Eglise, et les pousser à un corn 
bat plus général et plus audacieux. 
Le quatrième centenaire de la nais 
sauce de l’hérésiarque Lu her a 
fourni de preference à la pres-e 
oupabie de l'Italie une ample ma

tière aux accusations inconvenantes 
e aux sanglantes injures contre le 
Siège Apostolique. On n’a pas eu 
Honte d'élever au ciel cet impie 
apostat ; et le premier litre aux 
louanges qu’on lui a prodiguées a 
été sa reb ilion ouverte contre l'an- 
toiilé de l’Eglise catholique, et la 
utte cruelle qu’il a engagée contre 

la Papauté.
Aujourd’hui, les signes d’un pire 

avenir 11e manquent pas. Tout ce 
qu'on a fait jusqu’ici pour la ruine 
de l’Eglise et du Saint Siège n’a 
pas suffi à apaiser les colères des 

U11 a dit et répété que 
les mesures adoptées jusqu’à pré 
sent contre lui ont été trop douces 
et trop bénignes. El pourtant cha- 

sait qu’elles ont été si funestes 
à l’Eglise qu’elles n’ont rien épar 
gne : ni ses droits, ni s.-s lois, 111 
ra liberté, ni l'indépendance de son 
Chef, ni ses ministres, ni ses insti 
unions religieuses, ni ses moyens 
di vivre. Quelle autre épreuve 
plus dure encore faut-il donc atten
dre pour l’avenir, si Dieu, en ses 
nains dessein., permettait que vins
sent à prévaloir de si audacieux 
projets ?

Aux offenses dis ennemis du de
hors viennent se rejoindre les mau
vaises defections des uns, les art - 
lices perfides et les écrits indignes 
des autres, qui, en fils ingrats et 
reb lies, veulent faire retomber 
sur leur mère, qui a tant souffert 
et qui souffre encore, la faute des 
maux que. Nous déplorons, au lieu 
delà rejeter sur ceux là seuls qui 
u’ont d’autie but que de l’offenser 
et de l’humilier.

rtiment, les meil- 
us bas prix en Les calendriers du diocèse d’Otta

wa, seuls approuvés par Monsei
gneur l’Evêque soi t en vente aux 
bureaux du Canada, 5V4 rue Sussex. 
Prix de l’exemplaire 5 contins. Ce 
calendrier donne l’indication de 
fêtes particulières ail diocèse d'Ot 
iaw.1, et. autres renseignements de 
la plus haute importance.

Un Set de Chambre Un fauteuil 
à coucher.

Un buffet 
Une bi’ liothfque.
Meubles pour salon 
Table de centre.
Une berceuse.
Une table de pa- sage.
Un bureau à toilette.
Un miroi'-.
Un canapé.
Une ottomane.
Un petit banc pour 

les pieds.

Une étagère.
Un porte gaz 
Une corniche 
Une jaidinièrc 
Un banc à pi 
Un fauteuil.
Une berceuse pour 

balcon.
chaise pour bu-

„ rehirts, Rideaux,
Corn Ulie-, Pôles, tin ni'lu te» 

et Meuble, «e mille sorte.

LA
VOIE LA PLUS COURTEnom

ENTRE
LA S011ÉTKOTTAWA KT MONTREALà la

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA,
148 14ne SPA16K8.

ËHOOLBRBD et. Cie.

Et tous les points à l'est.Une

Un yarde robe 
Un pupitre.
Un secrétaire 

Un
Oh ! père Noël, mettez un double attelage 

et venez vo r vous même au

CHANGEMENT D’HEURE.

PASSAGERS 4 ^
Tous I .es Jours

CHARS PULLMAN. *
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont
réal. a - ec le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, ut les tra ns du chemin de ft-r 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent v 
jusqu’aux Pr .virices maritimes, et aux vi les do 
Nouvelle Angleterre. Troy, Albany, et New- 
York.

A partir du lumli‘19, Nov. 1883. les trains cir
culeront comme suit • •

Arr. A 
11.30 
8.20

LE CAmaison a vendre d^ dame

1 '
Un UnUn | CONVOIS alaOttawa, 17 Déc 1883.

Une maison 
chambres et 
grand jardin, hangi 
numéto 592 et 594, r 
Bonnes conditions.

en bois, ( 
isée eu deux

contenant onze 
ements avecROME MAGASIN PAL IS DE MEUBLES.

38 JttJK KIDI1AII.
»g

<■ Ottawa et Hull, 1ar et terrain spacieux, 
ue St. Patrice, Ottawa.

Un lit fions le Journal de Horn- :
Voici le texte de l’adiesse dont 

Son Eminence M. L- cardinal D 
ï ictro, doyen m Sacré-Collège, a 
donné lecture au Pape, dans l’an 
dience solennelle de lundi, ’24 dé 
cembre.

JACOB ERRAIT, COURDÉCOUVERTE IMPORTANTE la27 octobre 1883

DIPHTHERIA A. PHILIPPE E. S’AA ET, L. B. ’ M. L. A. Sénéca 
samedi à Liverp( 

* au Canada.
Solliciteur, Procureur, Notaire, etc

BUREAU :CUEILLETTES DU REPORTER ANU-D PHTHERITIPE Montréal. •<*.d’Ottawa.jKartnnt^
4.50 ii.iu.Coin des Rues RIDEAU ET SUSSEX,TRÈS SAINT PÈRE,

A l’heure où les colères s • de 
chaînent toujours plus ardentes 

! ne croient pas de 
lés conseils des hommes 

à l'heure < ù ies miui.4res

1,1
Son Excellence 

général et sa suite 
Toronto, samedi S'

Plusieurs marchands de Winni
peg sont arrivés à Ottawa, hier.

Douzî causes ont été entendues 
à la cour de police, ce matin.

Spécifique eontre la Diphtheric et au- 
très maux de gi rge, guérissant 

Consomption, Bronchiies et 
Rhumes.

LA DIPHTUERIE VAINCUE !
Aux ravages de cette maladie terrible et 

réputée incurable, on a trouvé un remède 
nui n a jamais failli. L’expéi ience de plus

vile se sont assemblés pou, ta der- jUlld^eJû^JïïSriîî  ̂
llière fois, hier soir. leur par des personnes notables et

Cinquante journaliers sont em- remèds'018”"16 aimCnt
)loyés par la corporation a enlever inventé et préparé par le 
a neigt dans les vues d’Ottawa. m Docteur n. lacerte.

6 Lévis, P. Q

OTTAWA.
Entrée : sur ta rue Sussex. 

1er iuin 1883.

Montréal. Arr. ft OKnn 
12.20 p.m.

<!«•
8.4contre ceux qui 

voir suivre 
per /ers,
du sanctuaire qui s’appliquent u 
inculquer les courageux et divim- 
préceptes sont en butte à tontes le- 
haines et i toutes les persécutions, 
il doit être particulièrement doux 

Vicaire de Jésus-Christ sur la 
terre de voir s’approcher de Lui 
ceux qui aiment à célébrer ce joui 
où fut annoncée par les chœurs 
angéliques la venue sur la terre de 
l’Homme-Dieu, apportant la paix. 
Gloria in excelsis Deo el in terra pax 

Lorsque cet heureux évènemeir 
fut annoncé au moud1, l’histoin 
nous raconte que la paix régnaii 
partout; mais c'était la paix maté 
rielle, ce n’etait pas celle qu’on an 
nonçait, la paix vraiment néces 
saire pour le genre humain, celL 
que venait apporter l’enfant de 
Bethléem, la paix de la g: Ace di
vine, sans laquelle une paix m.ité- 

11e ne peut rendre l’homme heu

ration anniversaire l.'itola
i les convois A passagers se rend nt direc- 
t à Vontréal, s ns changement de chars 

olive et indvpond minent de tous les 
autres trains du Grand Tronc. A

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
accordent

,m ue ocom * Une dépêche de 
que l'honorable 
décliné l’offre de 

4 tration provincia 
été dévolue à l’hc

Le conseil de ville se réunira, 
lundi soir, à l’hôtel de ville.

l Chemin lie Fer Canadien du Pacifique
l»lVlMO\ DK I.’KST. 

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

Ligne i ourte
ENTRE

OTTAWA A MONTREAL

au Coteau avec le 
Toiouto et toi tes les 

arr.ve à Toronto
tant d’Ot- "

matin
direct pour

stations intermédiaires qui 
à 10 heures du soir, Le tr 
tawa à 4.50 p.m. se raccorde "à la Station 
Bonaventure à Montréal avec l’express de 
nuit par le Vermont Central arrivant k 
St-Albans à 10.40 
a.m., Montpellier 
Junction 2.55 a.
Manchester 6.11 a 
Lowell 7.33 a.m 

Ce train

2?
field, quittant liostor 
viâ Fichburg â 6.00 
4.30 p.m., arrivant

Plusieurs comités du conseil de

dignes
ai n par

Vermont 

L00
., Burlington 12.10 r'

> a.m., White River 
Concord 5.35 a 

i.m., Rasbua 6.55 a 
n., et Boston 8.30 a.m. 

in se raccorde à Nashua avec les 
s pour Worcester, Providence et tous 
oints sur le N. Y. à N. E. R. R’s.

train partant de Montréal à 8.45 du 
in se raccorde avec l’express de nuit , 
aut de Boston et New-York viâ Spring- 

quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
p.m. et New-York à 

n Montréal à 8.25 du

La compagnie 
de la Souris et d<.m.’,Les travaux de réparations des 

appar ements de l’Orateur de cham
bre des communes sont terminés.

L’honorable M Royal, M. 1’., de 
Saint-Boniface, Manitoba, arrivera 
à Ottawa, lundi.

Le marché de la basse ville était 
peu considérable, ce matin, et le 
prix des produits très élevé.

Quarante chevaux ont été expé
dié à New York la semaine der
nière.

11 y a actuellement dans la pr - 
son d’Ottawa 32 prisonniers, dont 
18 hommes et 14 femmes.

André Lacelle, accusé du vol 
d’un manteau eu fourrure, a élé 
honorablement acquitté, ce malin.

Unecompagni. dramatique étran
gère donnera trois représentations 
à 1 Opéra, la semaine prochaine.

Les soumissions pour un quai à 
Vile aux Grues et un autre à Mor 
peth ont été ouvertes, hier, au dé
partement des travaux pub

Les trains réguliers sur la ligne 
du chemin de fer canadien du Pa 
cifiqué sont arrivés à l’heure ordi
naire, hier.

Les marchands de bois se plai
gnent de l’abondance de la n fige 
dans les b iis, ce qui empêche la 
sortie du bois carié.

Une erreur typographique nous 
fait dire, hier, que l’ex-chef Lan 
grell a élé nomiptyinsoecteur d’ana 
lomie pour le district d’Oitawa, 
tandis que c’est M. lech.f Grant 
qui a été nommé à cette charge par 
le gouvernement d’On ano.

Nous avons dit dans le mois de 
décembre que la fabrique de meu
ble s de M Cormier, d’Aylmer, avait 
suspendu ses opé.allons pour quel
ques jours. Nous apprenons au 
jourd’htii qu’il n’y a pas eu de sus 
pension et que la fabr.que est en 
pleine opération.

1 r
cheuses sollicite i 
terres. Or, il par 

aurait fai

AMERS CAN ADIENS
pagnie 
près 300 homme 
pendant plusieurs 
révoltan’. La pli

TRÉSOR DES DYPEPTIQUES
préparés aussi par le môme, en 
les pharmaciens et en dépôt chez

4ri aiigeiiieiilH «l’Hiver, 
men sam Lundi, 24 IHc. 185*11.

Les trains circulent d’aj rès l'échelle 
d'heures suivante (3 minutes en avance 
sur l’heure d’Uilawa

vente chez

ELZEAIt % LA Kl E,
71 Rue Bolton, Ottawa

tion règne là bas, 
que le gouverner] 
cune concession 
avant qu’elle n’a 
justice aussi criai

4 janvier 1884

CHEMIN DE PREMIERE CLASSEÜ ET RAILS NEUFS'EN ACIER
TABLEAU DES HRS. Les naesag rs pour lo Sud et l’est changent de w. 

cha'S a la gare Bonaventure «t ' ont féal oh leur 
bagage est tra sféré sans frais extra et sans que 
le nassag r ait à "on occuper.

igage est ebé-tué pour n’importe quel en-
es bill ts et tout autre renseignement per- * 

vent ét e obtenus aux bureaux du Grand Trono. 
rue Sparks, ctnudéi ôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont B 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien 
laquelle est en avance de trois minutes avec 
l’heure d'Ottawa

rie - bmum—£ |pîreux
d L t"La paix annoncée au ciel est celle 

que le Sacré Collège d.-s cardinaux 
vient ici par ma bouche souhaiter 
à l’Eglise catholique dont Voie- 
êtes, Saint Père, l« suprême Pas 
leur. Aussi bien, la paix doit êire 
le désir universel, si I on en juge 
par les discours officiellement pro
noncés, même au milieu des arme
ments les plus formidables, et par 
toutes les publications quotidien 
nés ; et ce n’e-t pas seulement nu 
désir qu’on y expi ime. mais bien la 
certitude même que la paix du 
monde s ra conservée.

Mais, pour peu qu’on réfléchisse, 
on voit clairement qu’il ne s’agit 

as de cette paix qui lui annoncé, 
la naissance du divin Rédemp 

leur, et que celui ci recommanda 
die à ses apôtres et à ses disci

ples, alors que stelil in medio eorum 
ei dixit eis: “ Pax vobis. Aujour 
d’hui, que je suis au milieu de 
vous, je vous donne la piix. Toute 
fois, cette paix que je vous donne 
n’est pas la paix mondaine : Non 
quomodo mundus dal, e i/o do vobis" 
Vous ne voyez que trop bien. Très 
Saint Père,—et nous avec vous,— 
particulièrement dans ces temps, 
que la paix qu’on veut séparée de 
la giâce divine ne vise que le bien- 
être matériel, travaille à répaiidr. 
l’athéisme dans la jeunesse, rompt 
les liens sacrés de la famille, de
clare que, à la mort, l’être spirituel 
est anéanti— de là de si fréquents 
suicides—cherche à priver de moy 
ens de subsistance l’apostolat catho 

mot liberté associ

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL Laisse Ottawa. Notre commer 
que n’est pas 
Néan noms noos

Arr. à Montréal.m—ARRANGEMENTS D'I1IVER-H3
Laisse Montréal. Vk83 pour $503,2 

.Suits de ce pay

A partir «le LUNDI, le 4 DKCtiMUHE, 
les trains voyageront tous les jours (di
manches exceptés) comme suit
Départ de la Pointe Lévis.........
Arnveè à la Rivière du Loup.....12 55 p. m,

Trois Pistoles..
Rimouslli.........
Gumpbellton....
Dahousie........
Bathurst.........
Newcastle......
Moncton..........
Saint «i eau.......
Halifax............

Le train se race rd-t à “ la Courbe 
des Chaudière ” avec lé train du Grand- 
Tronc quittant Montreal à IU p. m

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
codent à destination dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p, m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se raceordanl à 
a courbe des Chaudières avec le Cran 
frorc à 9.23 p. m., restent à CampbellLot 
le djmanche,

Le char Pul.man qui part de Monlrét’ 
les lundi, mercredi et vendredi se ren t 
lirertemont ù Halifax, et celui qui part b 
mardi, le jeudi et le samedi so rend , 
Saint-Jean.

Pour billets et tout arrangement cou 
cernant le fret et les passage r», s’adresser i 

R. C. W. MacCUAIG.

Arrive à Ottawa.

:
D. C. LINSLEY,

Jr exporté dans lt 
années pour pim 
piastres de nôtre:

Monsieur le 
Belgique, résidai 
d’expédier à nos 
circulaire les p 
son gouvernent 
d’articles de fa b 
dans le but évidi 
montant d’affain 

Il di

Gérant.8.10 a. m. LES CELEBRES CHARS PALAIS E. C. WINNIE,
Ageiitgén. des passagers. 

Ottawa, 19 Nov. 1883.CALUMET. Lt CHINE El CA ILLON
Trois des plus riches chars

... 2 05 p. m. 
... 3.49 p. m. 
.. 8 35 p. m 
.... 9 15 p. m 
... 11.17 p. m

... 4.0u a. m 
.... 7.30 a. ni 
....12.45 a. m

do lan. vdo n Ain ritjue 
sont ait ches aux t-i.ins de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.
do ÜMIPW©do
doilCS 1do En connection à Mon réal avec les trains 

de chemins de 1er pour Québec, Hali
fax. Saiiit-Jca.i Boston, et tous les 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

do -gÿjwtfeftüi—a!_____________ l

( liemiii de fer du lord
do
do

Les trains pour L’OUEST Quitteront Ottiwa
7.01 a.m.—Train mixte pour Chalk River, 

Pembroke et les points locaux 
de l’ouest.

10 45 a.m -Train express direct pour Perth 
Brockville, Toronto, O’ troit, 
Chu ago et tous les points à 
l’ouest viâ chemin «lu Grand 

Tronc. Au<si pour Utica, Al
bany, New-Yoik, Buffalo et 
tous les 
U 4 B.

12 20 p.m—Express pour Pembroke, Noi th 
Bay et «ous les points du 
haut Ottawa, se reliant à North 
Bay av c le train mixte de 
Fuiibury et de toutes les sta
tic s intermédiaires.

4.20 p.m —Trains express de l’après-midi, 
pour Almonte, Renfrew, Pem 
broke et tout s les stations in
termédiaires, faisant conned ion 
à la jo ciion de Carlelon avec 
le trains mixte po .r Biockville 
et les stations intermédiaires. 

10.30 p.m.—Tra n express «lu soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour i erth, 
Brockville, T<ronto, Détroit, 
Chicago et tous les points de 
l’ouest viâ G. T. R.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations t oncernanl 
les passagers, s’adresser au bureau de> 
billets.

A PARTIR DE
Ll’EVDI, 27 Septembre 1883,

Les trains ein u eront comme suit:en su
avec eux. 
échantillons des 
importons. Le 
de couvrir tous

Mixte. Malle. Exprès*

Départ de 
Montréal pour
Quebec........

Arrivée fi Qué

Départ 
Québec pou*
Montréal.....

Arrivée à 
Montréal... . 

Départ de 
Montréal po 
Si. Felix 1
Valois.........

Arrivée à S 
Félix de Va

tion d’échantiiloI0.00p.ir 

6.30 Euu

3.00 p.m 

9.50 p.m

nts à l’ouest viaK,JR
Tl

11 est difficile 
mot de et...le Mc 
ronto. Lors de 
ville du gouve 
gane démocrate 
Excellence n’iri 
redoutant trop 1 
marquis de Lan 
le News l’accuse 
de courage, pou 
cé à l’avance le 
sou départ. Si 
pour se reconnu 
que de pareill 
doutons fort ai 
jamais. Le Nev 
le gouverneur-^ 
plusieurs lettre: 
ronto.

I.ennemis

Kl.00p.tr 

6.30 a.ui

9.15 a.m \

4 05 p.m
nm D. POTTING ER,

bunnlendanl généra., 
Ottawa, 19 Dec 18h2 ta

h. 15 p.m

8.20 p.m
Départ de St.

elix deValois 
pour Montréal 
An'ivèe à 
Montréal.......

COUR DE POLICE
LAlique, et au 

toutes sortes de doctrines en oppo
sition aux salutaires préceptes 
divins.

Votre Sainteté, comme Vicaire 
de Jésus-Cli.ist, par sa pa oie apos
tolique, par ses fréquents enseigne 
merits, s’applique à atténuer la 
portée funehte de pareils désordres 
aussitôt qu’ils font leur apparition 
sur quelque point ; et nous recon
naissons avec bo: heur que Votre 
parole de charité inspirée par Dieu, 
luttant C'intre le flot qui s’avance, 
tend à produire l’effet même de cet 
enseignement chantable que le Ré
dempteur comparait au feu et don' 
il désirait que l’ard ur se propa 

• geât en tout lieu, lgnem vcrii milterc 
m lerram et quid volo nisi ut accen 
datur ?

Accept z, en ce jour de souhaits, 
celui que nous formons de voir, 
dans ces parties atteintes par lama 
ladie, triompher pl-n ement comme 
un remède salutaire Vos conseils et 
Vos sages exhortations, de façon 
que le monde tout entier jouisse, 
non de la paix matérielle seule, 
mais également de celle que céré 
braient les chœurs angéliques à la 
naissance du Rédempteur du mon
de, et que ces i.aroles qu’on lit dans 
les Psaumes, n’aient plus leur ap 
plication : Loquentur pacem curn 
proximo suo ; mata aulem in cordi 
p,>s eorum.

5.00 a.m| Présidence du juge O’Gara 1
Ottawa, 12 Jan. 18f 3. 

Wm Lewis causant du désordre sur 'a 
rue Rideau, à onze heures du soir, est 
condamné à $3 d’aine ide et $ » de frais ou 
trois semaines de prison.

Joseph P yne, accusé d’ivresse, est con
damné à *3 «l’amende et $2 de frais ou 
trois semaines de prison aux travaux 
forcés.

Mary McLiughl n, accusée de vol d’une 
chaise appartenant à Alexander Matthews, 
est acquittée faute de preuve.

Peter Powell, accusé d’avoir assailli 
une femme du nom de Bourbonnay, sur 
la rue Rideau, le 1er janvier di nner, est 
condamné à $5 d’amende et $2 de frais 
ou trois s ;mr.ines de prison.

E. Bourbonnay accusé «1 * vente de 
boisson oaiis licence, sur la rue Rideau, 1 
1er janvier dernier, est condamné à $26 
d’amende et $2 de frais.

T. Smith, accusé d’ivresse, est acquitte 
tur promisse de ne plus bo re.

Annie P rker, accusée de tenir une 
maison .le pr siitution sur la rue Water, 
est acquittée faut de preuve.

Annie Parker, accusée de vente de bois- 
licence, est condamnée à $:0 

d’amende et $2 de frais.
Annie Parker, accusée de voies de fait 

sur une femme du nom de Lacelle, est 
condam tée à *20 d'amende et $2 de frais.

J. Gibson, accusé d’avoir insult** ma
dame Beauvais, sur la rue Saint-Joseph, 
jeudi dern’er, est condamne à $5 d’a- 
men-le et $2 de frais ou Iro s semaines de 
prison aux travaux forcés.

Gédéon Boivin, accusé de voies de fait, 
est condamné à $5 d’amende et $î de 
frois ou un mois de prison aux travaux 
forcés.

m8.50 a.m

R Sur tous les Trains pour Passa*-oi* w\ . 
il y a des magnifiques Chars-Palais et 05* IL/ 
Chars-Dortoirs élégants sur les Trains • e ÆjV 
Nuit. illi Les trains du Dimanche partent de Mont* 
réal et Québec à 4 p. m.

Les Trains circulent d’ajjrès l’heure ue 
Montréal.

bn connection avec le ch'-min de fer au 
Grand Tronc et le chemin de fer Canada 
Atlantic

BUREAU GENER\L: Québec.
BUREAU DES BILLETS: Nos. 14a 

Rue Saint-Jacques, et à l’hôtel Windsor. 
Montréal.

QUEBEC : Vis-à-vis l’hôtel Saint-Louis-.
A. DAVIS,

jLUI Stir RUE ELtiXN.
GEO. W. HIBBARD, 

Assistant-Agent-Général des Passagers 
ARCHER B vKER,

Snriniendaut-générèlPOMMADE W. C VANHORNE.
Admin istrateur-généra' SOCIÉTÉ S

GRAND

îilagasiu de Meuble»
DE

L. GR iT VON,
SMS EGALE Election des o/Jic 

Cécile d:
Président, SI 
Président-ad 
Secrétaire, F 
Trésorier, J. 
Bibliothécai: 
Bibliotheca! 
Maître chanl 

Breton.
Le comité d 

des officiers ci- 
membres de 
E Brousseau, J 
A Rochon.

D.recteur d 
Drapeau.

Organiste dt 
Diolme.

Au ru ii t de tant de causes de 
luttes et d’agitations profondes, il 
Nous est impossib e de ne pas 
éprouver avec la dernière vivacité 
e désir de la paix. Nous, dans 

l’numilité de Notre esprit, Nous la 
demandons sans relâche, et snrlo l 

Nous la demanderons

surintendantü111er Déc ^882

Aux Inventeurs ^ 
J. CoursoUe & Cie.;

Contre la chute des cheveux et 
Calvitie.

Entrepreneur Meublier, Menuisier,

\% 530, Hue ms X, Ottufa !
Im ces jours 

avec force au Roi pacifique, qui a 
appoité dès a naissance la paix aux 
hommes et leur a laissée en s’en 
allant.

En vous retournant ce voeu,avec 
le sentiment de la plus paternelle 
bienvei lance. Nous sommes heu
reux de vous donner du fond du 
cœur à vous, Monsieur le Cardinal, 
i tous les membres du Sacré-Col 

! lège et à tous ici présents Notre 
bênéd ction apostulique.

son sans Solliciteurs de Brevets if Invent son 
Dessins de Fabrique, Marquee 

de Commerce et de Bois 
Agences el Correspondants anx Etats/ 

Unis, eu Angleterre et en France. .

J. C0UB80LLE & Oie., <
. Chambre Victoma, ** 

Vis-à-vis e bureau des Brevets,
OTTAWA, Oai. T

B. P —Boite 68.
24 Fév. 1883

M. GRATTON est toujours heureux l’en 
trepreudre quelque travail que ce soit, JBrevetée à Ottawa et à Wcshingtar,. iConstruc t et réparatian de iVlaiioni fMeubles de toutes sorteS pour, CXam 

bre à coucher, Salon et Salli à 
manger

Le tout exécuté avec soin, par 
compétents, et à

DES PRIX 1RES MODÉRÉS.
1er Uct. 1883

JEn vente else* C. O. DACIEB. 
pharmacien, rue Nnnex, 
Ottawa. des ouvrier

I la

N

> v ■' -

mm.

rs

? »

SB
 SB

 S
p g

p
ca
-e
 0
S-
T3
 o
rs
 o
rs

Ex
pr

es
s

E 
p o

c t
o cc

-y
 p Ex

pr
es

s 
ue

 v
ite

ss
e

H
jS

 Mi
D

 te
r- O

O
 {D

gB
gé

eF
sF


